1er  tableau : Règles du jeu
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Chorale
Sur ce grand échiquier
Nous voulons raconter
L’histoire de Jésus,
L’histoire du Salut.
	
Tous les acteurs se lèvent et chantent en faisant une gestuelle commune (simple).
Tous les acteurs s’assoient, sauf les pions blancs.
	
Multicolores

	Narrateur Joueur
Mais d’abord vérifions :
Savez-vous que le pion
N’avance que tout droit
D’une case à la fois ?
Au premier mouvement,
C’est ici l’exception,
De deux cases, le pion,
Peut aller en avant.
Il est le plus petit,
Mais il est combattant.
Et s’il est en conflit,
C’est de biais qu’il vous prend.
	
Les pions blancs, les uns après les autres (en dégradé) en commençant par le pion Jean, avancent d’une case. Puis ils s’assoient.

Les pions rouges, les uns après les autres (en dégradé), à commencer par le pion le Mensonge, avancent de deux cases. Puis ils s’assoient.
Les pions blancs, les après les autres (en dégradé), avancent d’une case en biais, Jean en premier vers l’intérieur, puis Jean-Baptiste vers l’extérieur, et ainsi de suite.
	
Spot sur les pions en mouvement.


Spot sur les pions en mouvement.


Spot sur les pions en mouvement.


	Chorale
Sur ce grand échiquier
Nous voulons raconter
L’histoire de Jésus,
L’histoire du Salut.
	
Tous les acteurs se lèvent et chantent en faisant une gestuelle commune (simple).
Tous les acteurs s’assoient, sauf les tours.
	
Multicolores

	Narrateur joueur
Savez-vous que la tour
En aller et retour
Va à l’horizontale
Et à la verticale ?
Et pour le cavalier,
C’est en L qu’il se meut :
D’abord un pas de deux,
Puis un pas de côté.

Connaissez-vous le fou
Qui, tout en biais, avance ?
Il devient un atout
En attaque et défense.
	
Les tours font deux pas en avant, quatre de côté, puis reviennent à leur place initiale où elles s’assoient.

Les cavaliers avancent en « L » en faisant deux pas en avant, puis un de côté vers l’intérieur du jeu (et donc se croisent). Ensuite, ils font un en arrière et deux pas sur le côté vers l’extérieur du jeu. Les cavaliers s’assoient.
Les fous avancent de deux pas en diagonale vers l’intérieur du jeu, reculent d’un pas et avancent d’un autre pas en diagonale vers l’extérieur du jeu.
	
Spot sur les tours en mouvement. 


Spot sur les cavaliers en mouvement.


Spot sur les fous en mouvement.

	Chorale
Sur ce grand échiquier
Nous voulons raconter
L’histoire de Jésus,
L’histoire du Salut.
	
Tous les acteurs se lèvent et chantent en faisant une gestuelle commune (simple).
Tous les acteurs s’assoient, sauf les dames.
	
Multicolores

	Narrateur Joueur
Posée sur sa couleur
La dame est la meilleure
Elle peut se mouvoir
Sur du blanc ou du noir.
Bougeant en diagonale,
Copiant ainsi le fou,


Pourra à l’autre coup,
Partir en verticale.
Mimant aussi la tour,
Cette pièce géniale,
Ne peut, comme un cheval,
En L faire un détour.
	
Les dames se présentent (majestueusement).



Les dames avancent de deux pas en diagonale sur leur couleur. 
Les fous se lèvent et saluent leur dame. Puis les fous s’assoient.
Les dames avancent de trois pas en verticale (vers l’autre fou). Les tours se lèvent et saluent leur dame. Puis les tours s’assoient.
Les cavaliers se lèvent et saluent leur dame.
	
Spot sur les dames.




Spot sur les fous.


Spot sur les tours.

Spot sur les cavaliers.

	Chorale
Sur ce grand échiquier
Nous voulons raconter
L’histoire de Jésus,
L’histoire du Salut.
	
Tous les acteurs se lèvent et chantent en faisant une gestuelle commune (simple).
Tous les acteurs s’assoient, sauf les rois.
	
Multicolores

	Narrateur Joueur
D’une case, en tous sens,
Ainsi le roi s’avance.
Il peut aussi roquer
Et la tour débloquer.
Mais s’il est en échec,
Il doit se protéger,
Car il ne peut siéger
La vie en hypothèque.
S’il ne peut plus bouger 
Sans être échec et mat,
On dit la partie pat :
Nulle, si vous voulez !
	
Les rois font un pas en avant, puis un pas de côté (l’Amour vers l’intérieur et l’Orgueil vers l’extérieur), puis un pas de biais en arrière pour revenir à leur place. 
Le roi Amour fait un grand roque avec la tour Simon, tandis que le roi l’Orgueil fait un petit roque avec la tour la Gourmandise.
Les rois immobiles (mécontents).
	
Spot sur les rois.



Spot sur les rois et les tours.

Spot sur les rois.


	Chorale
Sur ce grand échiquier
Nous voulons raconter
L’histoire de Jésus,
L’histoire du Salut.
	
Tous les acteurs se lèvent et chantent en faisant une gestuelle commune (simple).
Tous les acteurs s’assoient, sauf le pion Jésus de Nazareth.
	
Multicolores

	Narrateur joueur
Au bout de l’échiquier,
Le plus humble équipier,
Devient après sa mort
Un pion qui vit encore !
Car son corps est changé :
Il devient une dame,
Inspirée en son âme,
Par la grâce donnée.
Dans ce cas bien souvent
La partie est gagnée :
Quand se lève ce vent,
Qui peut encore lutter ?
	
Se reporter au tableau.

	
Spot sur le pion.


	Chorale
Sur ce grand échiquier
Nous voulons raconter,
Avec l’aide des pions,
L’histoire du Salut.
Sur ce grand échiquier,
Nous voulons rejouer,
Avec notre passion,
La Passion de Jésus !
	
Tous les acteurs se lèvent et chantent en faisant une gestuelle commune (simple).
Tout en chantant, tous les acteurs rejoignent leur place initiale. Tous les acteurs s’assoient.
Se reporter au tableau.

	
Multicolores


2ème  tableau : Le Prologue
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Lecteur Bible

« Au commencement était le Verbe, et le Verbe était tourné vers Dieu, et le Verbe était Dieu. 
Il était au commencement tourné vers Dieu. Tout fut par lui, et rien de ce qui fut, ne fut sans lui… 

En lui était la vie et la vie était la lumière des hommes, et la lumière brille dans les ténèbres, et les ténèbres ne l’ont point comprise. » (Jn 1,1-5)
	Le pion Jésus de Nazareth et le roi l’Amour se lèvent et se tournent l’un vers l’autre.
Les rouges ricanent ;
Le pion Jésus de Nazareth et le roi l’Amour s’assoient.
	Spot sur le pion Jésus de Nazareth.

Spot sur le roi l’Amour.

Spot sur les rouges.

	Le roi l’Orgueil

Je suis le roi l’Orgueil, le roi des péchés. Je me suffis à moi-même. Je suis gros parce que gonflé : gonflé d’orgueil ! Je suis le plus gros des défauts, car je suis à l’origine des six autres péchés capitaux. Laissez-moi vous les présenter :

Voici la tour l’Envie, plus communément appelée Jalousie. Elle désire toujours avoir ce qu’ont les autres, être ce que sont les autres. La tour de Babel en est une belle représentation : Les hommes voulaient toucher le ciel et être Dieu à la place de Dieu. Quand je vous dis qu’en tant qu’Orgueil, je suis toujours à la source ! La tour l’Envie est toute lézardée, toute ridée, parce qu’ils perdent leur jeunesse ceux qui vivent en-vieux !

Plutôt grasse et bien grise 
Est la tour Gourmandise. 
Son foie et sa foi crisent
Car la tour est soumise
Aux abus, aux emprises.
Comme celle de Pise
Elle penche et se brise.

A ses côtés, je vous présente le cavalier la Colère. Il est fougueux. Aussi vif que l’éclair. Faites attention à ne pas lui déplaire !

De l’autre côté, voici le cavalier la Luxure. Son attitude cavalière est très provocante pour ceux qui sont à cheval sur les principes moraux. Avouez que son déhanché est assez séduisant ! Mais tout est dans l’apparence : comme le Cheval de Troie : sa beauté est extérieure, mais son intériorité est remplie d’esprits sabot-eurs.

A sa droite, Le fou la Paresse se tourne les pouces. Il est incapable de fournir le moindre effort, simplement parce que les efforts lui paraissent inutiles. Sa devise est simple : « Pourquoi mettre sur le feu maintenant ce qu’on peut remettre aux poêles dès deux mains ? »

L’autre fou est le fou l’Avarice. Celui-là, Je ne peux pas m’em-pêcher de le penser capital ! Il compte beaucoup pour nous. En fait il ne fait que ça : compter, compter, compter. Pour lui tout se calcule, tout se monnaie. Il ne comprend pas les mots bénévolat ou gratuité. Ne lui demandez pas de faire un don, cela le rendrait encore plus fou, et il piquerait une nouvelle crise !

Devant nous, les pions sont les fautes, ou plus exactement, soit des péchés inférieurs, soit les conséquences de nos actions, soit nos armes préférées pour atteindre notre but, nous qui sommes les péchés capitaux. Je vous présente donc :

· La Peur qui se refuse de bouger.


· La Souffrance qui ne peut que crier.


· La Séduction qui fait tout miroiter


· Le Désespoir qui se laisse tomber.

· L’Argent, qui veut davantage gagner.

· Le Doute qui continue d’hésiter.


· L’Egoïsme qui, sur lui, est tourné.


· Le Mensonge qui aime pipeauter.


J’ai gardé la meilleure pour la fin. Juste là, à mes côtés : ma préférée. Ce n’est pas un péché, elle est leur conséquence ! La dame la Mort se déplace rapidement et vous surprend par sa brutalité. Pour moi qui suis le mal absolu, la mort est le but, la finalité. Elle montre de l’existence toute l’absurdité. Ce qui fut n’est plus… et ne naîtra plus ! 
	

L’air prétentieux.




L’air envieux, le regard ridé de vieillesse.






L’air malade d’avoir trop mangé, un peu saoule et penchée.





L’air méchant.


Plutôt sexy, marche en se déhanchant.




Reste assis et se tourne les pouces. Bonnet de nuit sur la tête. 
Il baille. Lymphatique. 

Des longs doigts crochus. Des pièces dans les mains.









Elle frissonne et reste immobile.

Elle gémit de douleur.


Un foulard à la main, 

Les bras qui tombent.

Tirelire.

Un pas en avant, un pas en arrière.

Recroquevillé. Un miroir à la main. Il se montre du doigt.

Un long nez. Il joue du pipeau.

Une grande faucille à la main.
	

Spot sur le roi l’Orgueil.



Spot sur la tour l’Envie.













Bruitage de l’orage.

	Lecteur Bible

« Le Verbe était la vraie lumière qui, en venant dans le monde, illumine tout homme. Il était dans le monde…» (Jn 1,9-10a)
	
Le pion Jésus de Nazareth allume la bougie qu’il porte.
	

	Le roi l’Amour

J’ai envoyé mon Fils parmi les hommes. Je l’ai envoyé pour éclairer le monde et pour donner la vie aux hommes. Je l’ai envoyé pour qu’il soit un homme parmi les hommes. Je l’ai envoyé, afin qu’avec les autres hommes, il anéantisse les Ténèbres, le mal et la mort. Je suis l’Amour et je sais que mon Fils fera ma volonté. Il sait que je serai toujours avec lui, que je suis en lui et qu’il est en moi. (d’après Jn 14, 10) Nous savons que la lutte sera sans merci. Et mon Fils sait déjà quel sacrifice il devra réaliser pour gagner la partie. 
	

Le pion Jésus de Nazareth et le roi l’Amour se lèvent (le roi l’Amour joue l’air de bâtir sur le Roque avec sa guitare).


	














3ème  tableau : Le Précurseur
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Cette histoire commence sur les bords du Jourdain.
Vivant dans l’abstinence, un prêcheur anodin, 
En Précurseur, baptise des hommes pénitents.
Mais l’eau qu’il utilise n’est pas encore du sang.
	
Le pion Jean-Baptiste se lève.
	

	Lecteur Bible

« Il y eut un homme, envoyé de Dieu ; son nom était Jean. Il vint en témoin, pour rendre témoignage à la lumière, afin que tous croient par lui. Il n’était pas la lumière mais il devait rendre témoignage à la lumière… Jean lui rend témoignage et proclame : » (Jn 1, 6-8.15a)
	

Le pion Jean-Baptiste se déplace.


	



	Le pion Jean le Baptiste

« Voici celui dont j’ai dit : après moi vient un homme qui m’a devancé, parce que, avant moi, il était… Je ne suis pas le Christ… Moi, je baptise dans l’eau. Au milieu de vous se tient celui que vous ne connaissez pas ; il vient après moi et je ne suis même pas digne de dénouer la lanière de sa sandale. »  (Jn 1, 15b.20b.26-27)
	

Avec son doigt, le pion Jean-Baptiste désigne le pion Jésus de Nazareth. 

Le pion Jean-Baptiste s’assoit.
	


























4ème  tableau : Le Désespoir
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Mélancolie du soir, profond accablement :
Le pion du Désespoir avance lentement...
	
Le pion le Désespoir se lève.
	

	Le pion le Désespoir

Il fait noir. Plus d’espoir. 
Il fait nuit. 
Il fait froid. 
Plus d’énergie.
Rester au lit.
Couchée, allongée, cachée…
Ne plus bouger, ni se lever. 
Fatiguée. Epuisée. 
Déchirée. Transpercée.
Je n’en peux plus.
Je ne suis plus.
Trahison, abandon…
Plus de force, plus de vie ni d’envies. 
Rien qu’un vide… 
Ce vide immense qui donne mal à la gorge et au ventre. 
Ce vide… invincible… qui tétanise et empêche de bouger.
Ce vide comme un crabe qui prend aux entrailles. 
Le vide… et le silence. 
Silence noir, silence insoutenable...
C’est la nuit.
Plus d’issue.
Plus de vie. 
Il fait mort.
Et fuir…
Mais… jusqu’où ?
	
Le pion le Désespoir se déplace.






















Le pion le Désespoir s’assoit.
	





















5ème  tableau : Le Disciple Bien-aimé
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La tour du château-fort pour Jean est protection,
Quand un canon de Mort pointe en sa direction.
	

Le pion Jean se lève.
	

	Le pion Jean

J’étais pécheur en Galilée 
Avec Jacques mon frère aîné.
Zébédée était notre père,
Nous étions les fils du tonnerre !
Ce jour-là, je m’en souviens bien,
Des poissons, nul ne sait combien,
Remplissaient nos humbles filets.
A cet instant, je jubilais.
Avec André, Jacques et Simon,
Laissant nos pères et les poissons,
Nous sommes allés en eau profonde,
Là où la Grâce vous inonde. 
Nous devenions des pêcheurs d’hommes,
A la suite du Fils de l’Homme.
On m’avait aussi surnommé,
Des disciples, le Bien-aimé.  (D’après Lc 5, 4-11)
	
Le pion Jean se déplace.

La tour Saul et la dame la Mort se lèvent.

Le pion Jean joue du violon puis récite.










Les pièces s’assoient.
	




























6ème  tableau : Des sous par dessous
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Faisant un placement, la Mort le garde en mire : 
Entre Dieu et l’Argent, il nous faudra choisir ! 
	
Le pion l’Argent se lève.
	

	Le pion l’Argent

Dessous de table, trafics, escroquerie, corruption, arnaques ou malversations, appelez-moi comme vous voulez, je suis le dieu Mammon ! Je suis l’Argent, le fric, le pognon. Je suis l’oseille, le flouze, le pèze, le liquide qui coule entre les doigts et qui jamais n’apaise. Je ne suis jamais suffisant, et mes pièces, mes deniers, mes lingots, ou mes liasses de billets s’empilent dans la tête de ceux qui veulent encore et en or me gagner. Je suis l’argent, le sou, le centime, l’Euro, le Yen ou le Dollar. Je suis en banque, en trésor, en Rouble ou en Dinar. Et les soixante-deux personnes les plus riches du monde ont autant de moyens que les plus pauvres que l’on compte par milliards. Je suis l’argent que l’on joue, que l’on mise, que l’on place ou retire. Je suis trente deniers sous la table, suffisants pour trahir ! 
	

Le pion l’Argent se déplace.
La dame la Mort se lève.







Les pièces s’assoient.
	






























7ème  tableau : Voici l’Agneau de Dieu 
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Puisque la Mort menace, le prophète s’avance.
Jean de Jean prend la place et devient sa défense !
	
Le pion Jean le Baptiste se lève.
	

	Le pion Jean le Baptiste

« Voici l’agneau de Dieu qui enlève le péché du monde. C’est de lui que j’ai dit : ‘Après moi vient un homme qui m’a devancé, parce que, avant moi, il était… » (Jn 1, 29-30) 

Tous les rouges

Ah, ah, ah !
	
Le pion Jean le Baptiste se déplace.
Le pion Jean et la dame la Mort se lèvent


Les pièces s’assoient.
	
































8ème  tableau : Séduction 
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Après le Désespoir, et devant la Souffrance,
Les trois pions sur du noir multiplient les défenses.
La Luxure et la Mort gardent leur Séduction
Qui ose un corps à corps avec un autre pion.
	

Le pion la Séduction se lève.
	

	Lecteur Bible

« Hérode, pour son anniversaire, donna un banquet à ses dignitaires, à ses officiers et aux notables de Galilée. La fille de cette Hérodiade vint exécuter une danse et elle plut à Hérode et à ses convives. Le roi dit à la jeune fille : « Demande-moi ce que tu veux et je te le donnerai. » Et il lui fit ce serment : « Tout ce que tu me demanderas, je te le donnerai, serait-ce la moitié de mon royaume. » (Mc 6, 21-23)
	

Le pion la Séduction se déplace.
Les pions le Désespoir, la Souffrance, Jean-Baptiste, le cavalier la Luxure et la dame la Mort se lèvent.
	

	Le pion la Séduction
	Le pion la Séduction danse dans la foule puis revient à sa place.

Les pièces s’assoient.
	
Musique 


























9ème  tableau : Jumeau
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Bondissant de deux cases, défiant le Désespoir,
Thomas dit une phrase restée dans les mémoires : 		
	
Le pion Thomas se lève.
	

	Le pion Thomas

‘Allons, nous aussi, et nous mourrons avec lui !’ (Jn 11, 16b)		
	
	

	Narrateur joueur

Il était le premier à affronter la nuit !
Protégé par Marie, Didyme entré en piste,
Permet au fou aussi de veiller le Baptiste.
	
	

	Le pion Thomas

Mon nom est Thomas mais beaucoup m’appellent Didyme, ce qui veut dire Jumeau. Peut-être m’a-t-on donné ce surnom à cause de ma ressemblance avec vous. Vous aurez compris qu’il ne s’agit pas d’une similitude physique ; notre ressemblance est plus profonde, plus intérieure. Je suis votre jumeau spirituel. Comme vous, je peux avoir des élans de foi enthousiastes : je suis le premier à vouloir suivre Jésus lorsqu’il se met en route pour Béthanie (d’après Jn 11, 16). Comme vous, je lui pose des questions pour comprendre le chemin qu’il veut nous faire emprunter (d’après Jn 14,5). Comme vous, il m’arrive de douter et j’ai besoin de preuves, de voir et de toucher (d’après Jn 20, 24-25). Et comme vous, je m’incline devant mon Seigneur et mon Dieu. (d’après Jn 20, 28) 
	

Le pion Thomas se déplace.
Le pion Jean-Baptiste, la dame la Vierge Marie et le fou l’Officier royal se lèvent.




Les pièces s’assoient.
	























10ème  tableau : Le Doute
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Il Doute donc il nuit, porté par la Colère.
Il Doute donc il fuit car l’Ego le rend fier !
Dans le dos de l’Argent mis en sécurité,
Ce pion intelligent blesse la vérité. 
	

Le pion le Doute se lève.
	

	Le pion le Doute

Tout le monde connaît cette célèbre phrase : ‘Je doute donc je suis.’ Elle annonce que, parce que je suis en capacité de douter, j’existe. Si je ne pouvais pas douter de mon existence, je ne serais probablement pas un être réel. Or je peux douter. Donc j’existe. La démonstration semble irréfutable. 
Pourtant j’en doute... Car partant de ce principe, nous pourrions inverser le raisonnement. Peut-être que le doute que j’émets ne provient pas de moi mais d’une pensée douteuse. Peut-être que, justement, je crois penser, alors qu’en fait tout est fourvoiement, même ce fait de penser ! Après tout, qui peut me prouver que réellement je suis existant, si la pensée elle-même est une illusion ?
Si je pense que j’existe parce que je produis une pensée telle que le doute, est-ce que je ne suis pas en train de penser qu’il n’y a pas de doute possible quant à la réalité de mon existence ? Et dans ce cas, de mentir quant à la réalité d’un potentiel doute ? Donc, je ne doute plus puisque je suis sûr. Et alors si je ne doute pas, je ne peux pas être. Dans ce cas, je ne suis pas !  Vous suivez ?
Vous voyez combien le doute est redoutable !
	

Le pion le Doute se déplace.
Les pions l’Argent et l’Egoïsme et le cavalier la Colère se lèvent.












Les pièces s’assoient.
	





















11ème  tableau : Tu n’as pas le droit !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Sans aucune défense, il tue la Séduction.
Provoque la Souffrance, sans prêter attention
Aux menaces de Mort, ou toutes les injures,
Lui provenant d’abord du péché de Luxure. 
	
Le pion Jean-Baptiste et le pion la Séduction se lèvent.
	

	Lecteur Bible

« Et toi, petit enfant, tu seras appelé prophète du Très-Haut ; tu marcheras devant, à la face du Seigneur, et tu prépareras ses chemins pour donner à son peuple de connaître le salut par la rémission de ses péchés, grâce à la tendresse, à l’amour de notre Dieu, quand nous visite l’astre d’en haut, pour illuminer ceux qui habitent les ténèbres et l’ombre de la mort, pour conduire nos pas au chemin de la paix. » 
(Cantique de Zacharie d’après Lc 1, 76-79)
	




	

	Le pion Jean-Baptiste

Tu n’as pas le droit d’épouser la femme de ton frère (d’après Mc 6, 18). Tu n’as pas le droit de régner par la violence. Tu n’as pas le droit de te goinfrer tandis que des gens meurent de faim. Tu n’as pas le droit de tuer ton prochain.

Chorale des blancs

Il dit la vérité avec force et courage.
Et son intégrité provoque l’entourage.
‘Tu n’en as pas le droit’ est crié à tue-tête.
Comme ils ont peur les rois, quand ils tuent les prophètes !

Le pion Jean-Baptiste

Tu n’as pas le droit de voler.
Chorale des blancs

Il dit la vérité avec force et courage.
Et son intégrité provoque l’entourage.
‘Tu n’en as pas le droit’ est crié à tue-tête.
Comme ils ont peur les rois, quand ils tuent les prophètes !

Le Pion Jean-Baptiste

Tu n’as pas le droit de mentir.
Chorale des blancs

Il dit la vérité avec force et courage.
Et son intégrité provoque l’entourage.
‘Tu n’en as pas le droit’ est crié à tue-tête.
Comme ils ont peur les rois, quand ils tuent les prophètes !
	

Le pion Jean-Baptiste se déplace prend le pion la Séduction.
Le pion la Souffrance, le cavalier la Luxure et la dame la Mort se lèvent.






















Les pièces s’assoient.
	









12ème  tableau : Martyr
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Protégée par la reine, veillant le Désespoir,
La Souffrance ou la peine peut faire son devoir. 
Une affreuse torture, la décapitation,
Permet à la Luxure de protéger le pion.
	
Le pion la Souffrance et le pion Jean-Baptiste se lèvent.
	

	Lecteur Bible

« La jeune fille sortit et dit à sa mère : ‘Que vais-je demander ?’ Celle-ci répondit : ‘La tête de Jean le Baptiste.’ En toute hâte, elle rentra auprès du roi et lui demanda : ‘Je veux que tu me donnes tout de suite sur un plat la tête de Jean le Baptiste.’ Le roi devint triste, mais, à cause de son serment et des convives, il ne voulut pas lui refuser. Aussitôt le roi envoya un garde avec l’ordre d’apporter la tête de Jean. Le garde alla le décapiter dans sa prison, il apporta la tête sur un plat, il la donna à la jeune fille, et la jeune fille la donna à sa mère… » (Mc 6, 24-28)
	

Le pion la Souffrance se déplace et prend le pion Jean-Baptiste.
Le pion le Désespoir, le cavalier la Luxure et la dame la Mort se lèvent.

Les rouges applaudissent.
	

Peinture du martyre de Jean.


	Chorale des blancs

Il dit la vérité avec force et courage.
Et son intégrité provoque l’entourage.
‘Tu n’en as pas le droit’ est crié à tue-tête.
Comme ils ont peur les rois, quand ils tuent les prophètes ! 
	




Les pièces s’assoient.
	
Montage diapos de martyrs de tous les temps.





























13ème  tableau : Lazare
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Quand l’ami de Jésus avance de deux cases,
Il se sait soutenu par un fou sur la base.
Ainsi le pion Lazare affronte d’un seul coup,
Le pion du Désespoir, en se tenant debout.
	
Le pion Lazare se lève.
	

	Lecteur Bible 

« Il y avait un homme malade ; c’était Lazare de Béthanie, le village de Marie et de sa sœur Marthe. Il s’agit de cette même Marie qui avait oint le Seigneur d’une huile parfumée et lui avait essuyé les pieds avec ses cheveux ; c’était son frère Lazare qui était malade. Les sœurs envoyèrent dire à Jésus : ‘Seigneur, celui que tu aimes est malade... Or Jésus aimait Marthe et sa sœur et Lazare. Cependant, alors qu’il savait Lazare malade, il demeura deux jours encore à l’endroit où il se trouvait... » (Jn 11, 1-3, 5-6)
	

Le pion Lazare se déplace.
Le fou l’Officier royal et le pion le Désespoir se lèvent.


	

Diapo lit d’hôpital 

	Le pion Lazare 

Quand Jésus est venu, il était trop tard. J’étais parti déjà depuis trois soirs. Je parle de soir puisque là où j’étais tout était si noir. Mais je l’ai reconnu, à sa voix, à son cri. ‘Lazare sort’ avait retenti, là, dans le silence et dans la nuit. Alors je suis sorti, le corps engourdi, le visage blafard. A l’instant où mes yeux un peu moins endormis ont croisé son regard, j’ai compris que pour lui, le temps, n’est pas d’ici. Que si parfois le temps nous sépare, la distance qu’il impose n’est pas un au-revoir. Jésus n’était pas en retard, il avait seulement prévu que c’est son autre vie que j’allais recevoir. 
	









Les pièces s’assoient.
	






















14ème  tableau : Mensonge !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

En joueur de pipeau, le Mensonge, au détour,
D’un bond de deux carreaux, rappelle que la tour,
Quoique ronde et penchée, encor peut le guetter.
Il s’est mis à marcher, la Mort à ses côtés.
	

Le pion le Mensonge se lève.
	

	Le pion le Mensonge 

Je men-tire des flûtes parce que pour moi tout ça c’est du pipeau et du vent !
	
Le pion le Mensonge se déplace. 
La tour gourmandise et la dame la Mort se lèvent
Le pion le Mensonge joue un joli morceau de flûte et s’interrompt pour dire...
Les pièces s’assoient.
	




























15ème  tableau : Le premier signe
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Premier signe à Cana : le Maître du repas,
Sous les yeux de Judas, avance de trois pas.
Connaissant le mari, Jésus de Nazareth,
Etait, avec Marie, invité à la fête.
Le Maître protégeait les hôtes du banquet :
Avec le Bon Berger le vin ne peut manquer.
Car le seul usufruit qui jaillit des six jarres
Est un Argent gratuit don Dieu veut faire-part.  
	
Le cavalier le Maître du repas se lève.
	

	Lecteur Bible

« Il y eu une noce à Cana de Galilée et la mère de Jésus était là. Jésus lui aussi fut invité à la noce ainsi que ses disciples. Comme le vin manquait, la mère de Jésus lui dit : ‘Ils n’ont pas de vin.’… Jésus dit aux serviteurs : ‘Remplissez d’eau ces jarres’ ; et ils les emplirent jusqu’au bord. Jésus leur dit : ‘Maintenant puisez et portez-en au maître du repas.’ Ils lui en portèrent et il goûta l’eau devenue vin  - il ne savait pas d’où il venait, à la différence des serviteurs qui avaient puisé l’eau –, aussi il s’adresse au marié et lui dit : ‘Tout le monde offre d’abord le bon vin et, lorsque les convives sont gris, le moins bon ; mais toi, tu as gardé le bon vin jusqu’à maintenant ! Tel fut, à Cana de Galilée, le commencement des signes de Jésus. Il manifesta sa gloire et ses disciples crurent en lui. » (Jn 2, 1-3, 7-11)
	

Le cavalier le Maître du repas se déplace.
Les pions le Bon berger, Judas, l’Argent et Jésus de Nazareth et la dame la Vierge Marie se lèvent.

	

	Le cavalier le Maître du repas 

Les hommes s’y étaient lavé les mains. C’était le rite avant le repas. Ce n’était pas qu’une question d’hygiène. Le geste symbolisait la volonté d’être lavé, purifié de tous péchés. L’eau n’était plus très limpide. Les jarres contenaient l’eau trouble de nos péchés. 

J’ai goûté le vin qui provenait de ces jarres. Je ne puis définir sa saveur. Maître de repas, je connais les arômes les plus sublimes. Ce vin-là était un grand cru bien meilleur que les plus grands millésimes. Il avait un goût étoilé... Il avait le goût du pardon et de la paix.

L’eau grise de nos fautes a rougi devant l’amour. Nous goûtions le vin du plus grand des châteaux... Nous goûtions le Royaume. L’amour rouge sang nous avait purifiés.
	

Tous les rouges lèvent un verre d’eau.



Tous les blancs lèvent un verre de vin rouge.



Tous les blancs et tous les rouges lèvent leur verre.
Les pièces boivent leur verre avant de le poser et s’assoient.
	












16ème  tableau : L’Egoïsme
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Comprenant les enjeux, l’Egoïsme est en route.
Il s’intéresse au je : qui le suit entre en Doute !
Le Maître du repas préfère le partage.
Puisqu’il ne doute pas, il a un avantage.
	
Le pion l’Egoïsme se lève.
	

	Le pion l’Egoïsme

Je suis l’Egoïsme, autrement dit, je suis moi-même. Et si je m’intéresse au je, c’est parce que je n’aime que moi-même ! Je ne connais que moi, et en dehors de moi, je ne vois personne. Le monde est ainsi fait : il y a moi. Moi, moi, et encore moi ! Jour après jour, mois après mois, mon seul émoi est de ne penser qu’à moi. Mais j’espère quand même que dans ce monde, il y a d’autres personnes que moi, et qu’elles pensent à moi ! 
	

Le pion l’Egoïsme se déplace.
Le pion le Doute et le cavalier le Maître du repas se lèvent.

Les pièces s’assoient.
	






























17ème  tableau : Le Verbe
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Jésus de Nazareth avance de deux pas.
Et voici qu’il s’apprête à livrer un combat :
Entre Dieu et l’Argent, il nous dit de choisir.
Ayant bu de son sang, le Pur-Sang le désire. 
	
Le pion Jésus de Nazareth se lève.
	

	Lecteur Bible

« Et le Verbe s’est fait chair et il a habité parmi nous et nous avons vu sa gloire, cette gloire que, Fils unique et plein de grâce et de vérité, il tient du Père… » (Jn 1,14)
	Le pion Jésus de Nazareth se déplace.
Le pion l’Argent et le cavalier le Maître du repas se lèvent.
	

	Les blancs (doucement en mélangeant l’ordre des mots)

Sauveur du monde ! Messie ! Fils de Dieu ! Christ ! Jésus ! Lumière du monde ! Chemin et Vérité ! Prophète ! Fils du Très-Haut ! Roi des rois ! Saint !... 
	




Les pièces s’assoient.
	





























18ème  tableau : Ce n’est pas moi !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La tour et l’Egoïsme protègent le Mensonge
Qui pousse le cynisme par l’erreur qu’il prolonge. 
Le Cavalier surveille le pion en progression
Qui n’a pas son pareil pour mener l’agression.
	
Le pion le Mensonge se lève.
	

	Le pion le Mensonge

Je trouve que je men-tire pas mal ! 
	Le pion le Mensonge se déplace.
Le pion l’Egoïsme, la tour Gourmandise et le cavalier le Maître du repas se lèvent.
Le pion le Mensonge joue un joli morceau de flûte puis déclame.
	

	Les rouges (chuchotent en mélangeant l’ordre des mots)

« Je vous dis que ce n’est pas moi ! Je n’ai rien fait ! Je suis innocent ! Ce n’est pas de ma faute ! Je le jure ! Non, pourquoi ?... »
	


Les pièces s’assoient.
	


























19ème  tableau : Servante du Seigneur
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La dame est déplacée pour un échec au roi.
Elle vient menacer d’autres pions par surcroît :
Le Désespoir, la Peur, ne pourront résister.
Afin que Jean ne meure, Marie vient l’assister. 
	
La dame la Vierge Marie et le roi Orgueil se lèvent.
	

	La dame la Vierge Marie

Je me souviens de cet instant. J’étais jeune fille et j’allais me marier. Quand un souffle, une flamme exquise, vint me parler au cœur. J’ai acquiescé à la demande du Seigneur. Et j’ai pleuré de joie, tandis que l’ange chantait…  (d’après Lc 1, 26-37)

Les blancs (chantent avec l’assemblée)

« Je vous salue Marie… »

La dame la Vierge Marie

« Je suis la servante du Seigneur. » (Lc 1, 38)
	

La dame la Vierge Marie se déplace en dansant.
Les pions le Désespoir, la Peur et Jean se lèvent.


Les rouges se bouchent les oreilles.
Les blancs regardent Marie.
Les pièces s’assoient.
	

























20ème  tableau : Orgueil
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Blessé dans son Orgueil, le roi doit s’en aller.
Il quitte son fauteuil ; écoutez-le râler !
La Mort et la Souffrance, tout comme la Paresse,
Constatent son errance, sa soudaine faiblesse. 
	
Le roi Orgueil se lève.
(morceau d’orgue ténébreux).
	

	Lecteur Bible

« Le Tout Puissant a dispersé les hommes à la pensée orgueilleuse ; il a jeté les puissants à bas de leurs trônes… » (Lc 1,51b-52a)
	
Le roi Orgueil se déplace.
Le pion la Souffrance, la dame la Mort et le fou la Paresse se lèvent.
	

	Les rouges

Le plus fort. Le plus beau. Le plus grand. Le plus puissant. Le plus riche. Le plus intelligent. Le plus musclé. Le plus génial. Le plus rusé...

Le roi l’Orgueil

La plus pauvre. La plus discrète. La plus douce. La plus humble… 
	






Les pièces s’assoient.
	





























21ème  tableau : Le deuxième signe
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Pour protéger Lazare et son jumeau Thomas,
Le fou en sot bizarre avance de deux pas.
Quant à l’Aveugle-né, il le surveille aussi,
Il voudrait l’emmener pour en faire un ami. 
	

Le fou l’officier royal se lève.
	

	Lecteur Bible

 « Jésus revint à Cana de Galilée où il avait fait du vin avec de l’eau. Il y avait un officier royal dont le fils était malade à Capharnaüm… L’officier lui dit : 
	Le fou l’officier royal se déplace.
Les pions Thomas et Lazare et le cavalier l’Aveugle-né se lèvent.
	

	Le fou L’Officier royal

Seigneur, descends avant que mon enfant ne meure !
	
	

	Lecteur Bible

 Jésus lui dit : ‘Va, ton fils vit.’ Cet homme crut à la parole que Jésus lui avait dite et il se mit en route. Tandis qu’il descendait, ses serviteurs vinrent à sa rencontre et dirent : ‘Ton enfant vit’… Tel fut le second signe que Jésus accomplit lorsqu’il revient de Judée en Galilée. » (Jn 4, 46, 49-51, 54)
	
	

	Le fou L’Officier royal

J’ai demandé à mes serviteurs à quelle heure mon enfant s’était trouvé mieux et ils répondirent : ‘C’est hier, à la septième heure, que la fièvre l’a quitté’. Et là j’ai constaté que c’était à cette heure même que Jésus m’avait dit : ‘Ton enfant vit’. Depuis je crois en lui, moi, et toute ma maisonnée. (d’après Jn 4, 52-53)
	




 
Les pièces s’assoient.
	





















22ème  tableau : Au diable l’Avarice
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

« Au diable l’Avarice », ose dire le fou.
Comme un tronc où l’on glisse des billets et des sous, 
Voici sa tour d’ivoire, son très grand coffre-fort.
La meurtrière noire, en fente aussi la Mort !
Renforçant l’Egoïsme, une pièce cupide,
Croit, non sans réalisme, son placement solide.
D’autant qu’un cavalier, tout rempli de Colère,
Pourrait, en tant qu’allié, surgir en un éclair.
	

Le fou l’Avarice se lève.
	

	Les rouges

Il est l’OR MonseignOR, il est huit OR, l’OR de vous réveillOR… 

Le fou l’Avarice

J’adORe, j’adORe… Dites-le moi encORe… 

Les rouges

Il est l’OR MonseignOR de vous réveillOR… 

Le fou l’Avarice

EncORe, encORe… EncORe plus fORt ! 

Les rouges

Il est l’OR MonseignOR de vous réveillOR… 

 Le fou l’Avarice

D’accORd, d’accORd, voilà je sORs ! 
	Le fou l’Avarice se déplace.
La tour la Gourmandise, la dame la Mort, le cavalier la Colère et le cavalier la Colère se lèvent.












Les pièces s’assoient.
	



















23ème  tableau : Bâtir sur le Roque
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Le coup le plus subtil consiste en un grand Roque.
L’Amour est bien habile, car ainsi il débloque
Simon devenu Pierre, le premier des Apôtres.
La pièce Cavalière le conduit vers les autres : 
Un fou Paralytique ou Thomas le Didyme,
Tandis que par l’oblique, Marie reste sublime.
Le Roi veille l’Enfant sans oublier Judas.
Sur un Roque géant, son Règne bâtira ! 
	
La tour Pierre et le roi l’Amour se lèvent.
	

	Lecteur Bible

« Tout homme qui vient à moi, qui entend mes paroles et qui les met en pratique, je vais vous montrer à qui il est comparable. Il est comparable à un homme qui bâtit une maison : il a creusé, il est allé profond et a posé les fondations sur le roc. Une crue survenant, le torrent s’est jeté contre cette maison mais n’a pu l’ébranler, parce qu’elle était bien bâtie.» 
(Lc 6, 47-48)
	La tour Pierre et le roi l’Amour se déplacent.
Les pions Juda, l’Enfant et Thomas, le cavalier le Maître du repas, la dame Vierge Marie et le fou le Paralytique se lèvent.
	

	La tour Simon-Pierre

Fixant son regard sur moi, Jésus m’a dit : Tu es Simon, le fils de Jean ; tu seras appelé Képhas - ce qui veut dire Pierre. (d’après Jn 1, 42)


Chorale des blancs

Sur ce grand échiquier
Nous voulons raconter
Avec l’aide des pions
L’histoire du Salut.
Avec nos équipiers,
Sur un Roque, fondée,
Ensemble bâtissons
La maison de Jésus !
	

La tour Simon-Pierre montre un caillou.



Le roi l’Amour joue un morceau de rock à la guitare.

Sur l’avant-scène des jeunes dansent le rock.


Les pièces s’assoient.
	multicolores

















24ème  tableau : Vraiment mortelle !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Passant devant son roi, la Mort prend sous son aile
Les pions du désarroi : le Désespoir cruel,
Le Doute et la Souffrance, sans oublier l’Argent.
Et la Colère immense est son enfermement ! 
	
La dame la Mort se lève.
	

	La dame la Mort

Je suis la mort et je guette chacun. Hier c’était un vieillard resté seul chez lui. Ce matin, deux motards. Ils n’avaient pas trente ans. En Syrie, des dizaines de soldats chaque semaine, des civils aussi. Sur la belle Méditerranée, plusieurs centaines par an, quand les bateaux chavirent, trop remplis de migrants. Dans un instant, un malade à l’hôpital. Dans une minute, un homme dans son jardin, d’une soudaine crise cardiaque. Ce soir, plusieurs suicides, et demain d’autres accidents, d’autres maladies, d’autres guerres, d’autres violences pour d’autres cimetières. Et puis un jour, ce sera vous. Oui vous… Pensez-y ! Je suis là, toute proche et je vous guette.
	
La dame la Mort se déplace.
Les pions le Doute, l’Argent, le Désespoir et la Souffrance, le cavalier la Colère et le roi l’Orgueil se lèvent.



Les pièces s’assoient.
	Carré noir évolutif



























25ème  tableau : Pasteur
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Il va, le Bon Berger, devant le pion Judas,
La Mort et les dangers ne l’arrêteront pas.
	
Le pion le Bon berger se lève.
	

	Le pion le Bon Berger

Il est père de famille. Il se lève toutes les nuits. Il est ouvrier. Il gagne juste assez pour faire vivre sa famille. Mais il sait qu’il doit rembourser les prêts et les crédits. Il se refuse de faire des folies : il oublie le ciné et décline les invitations des amis. Il travaille toutes les nuits. Je l’appelle ‘Bon Berger’, puisque, comme moi, par amour pour les siens, il donne sa vie ! 
	
Le pion le Bon berger se déplace.
Le pion Judas et la dame la Mort se lèvent.


Les pièces s’assoient.
	































26ème  tableau : Egal à lui-même
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Un pion entre en conflit avec le cavalier.
Le Bon Berger aussi devient un chevalier.
Par tous deux menacé, prend appui sur la dame,
Et s’étant déplacé, provoque un autre drame :
Les fous en diagonale s’accusent de blasphème,
L’Ego reste légal, l’égal, mais de lui-même !
	
Le pion l’Egoïsme se lève.
	

	Le pion l’Egoïsme

C’est toujours moi… Egal à moi-même, j’adore être sous les feux des projecteurs. J’aime beaucoup que la lumière soit sur moi, puisque chez moi le surmoi ne va pas de soi ! C’est d’ailleurs à cause de Ça que tout m’est permis. J’ai tous les droits ! Et je ne comprends pas que l’on puisse me refuser quoique ce soit. Sans doute est-ce pour cela que je fais tant de caprices et que j’entre facilement en conflit avec ceux qui ne pensent pas comme moi... C’est vrai quoi : il faudrait que, comme moi, tous ne pensent qu’à moi !
	
Le pion l’Egoïsme se déplace.
Le pion le Bon berger, le cavalier Maître du repas et les fous l’Avarice et le Paralytique se lèvent.

Les pièces s’assoient.
	



























27ème  tableau : Pour ses brebis
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Berger, pour ses brebis, sans chercher l’héroïsme,
Il avance et détruit le loup de l’Egoïsme.
Il expose sa vie, la donnant par amour. 
Déjà la Mort dévie et envoie ses vautours !
	
Les pions le Bon berger et l’Egoïsme se lèvent.
	

	Le pion le Bon Berger

« Je suis le bon berger ; le bon berger se dessaisit de sa vie pour ses brebis… Je suis le bon berger, je connais mes brebis et mes brebis me connaissent, comme mon Père me connaît et que je connais mon Père ; et je me dessaisis de ma vie pour les brebis.» (Jn 10, 11, 14-15)

Mais je voudrais aussi vous témoigner de ma propre vocation car je suis religieuse franciscaine.

« Si tu savais le don de Dieu ! » Cette Parole de Jésus a touché mon cœur alors que je cherchais l’orientation de ma vie. De ce jour, une soif, un grand désir de Dieu m’a habitée ; et son amour pour nous, pour moi m’a bouleversée ! Au point de ne trouver d’autre réponse que de Lui offrir toute ma vie.
J’ai donc quitté les miens, tout ce qui m’était familier et suis entrée dans l’inconnu avec confiance : tant d’autres m’avaient précédée. J’avais trouvé mon chemin : vivre l’Evangile à la manière de François d’Assise, être sœur de tous avec les sœurs que le Seigneur me donne là où je suis envoyée.
Ce chemin de fraternité, de service humble, simple, joyeux, à l’écoute des autres, s’est révélé être un chemin de liberté, de bonheur. Non sans combats bien sûr.
Et j’avance avec mes fragilités, ma pauvreté, émerveillée de la miséricorde de Dieu et de son action dans la vie et le cœur de tant d’hommes et de femmes aujourd’hui. 
Sois béni, Seigneur, pour la grâce de ma vocation, pour la joie d’AIMER, d’ETRE AIMEE.
	
Le pion le Bon berger se déplace et prend le pion l’Egoïsme.
La dame la Mort se lève.




















Les pièces s’assoient.
	Diapo religieuses

















28ème  tableau : A mort !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La Mort vient d’emmener le Pâtre bienveillant.
Dans sa course effrénée veut tuer le suivant.
Sera-ce un cavalier, ou le jumeau Thomas ?
Voudra-t-elle humilier le dénommé Judas ?
A côté du Mensonge, et devant la Colère,
Cette dame ne songe qu’au prochain crime à faire !
	
La dame la Mort et le pion le Bon berger se lèvent.
	

	Lecteur Bible

« Caïphe, qui était Grand Prêtre en cette année-là, dit : ‘Vous n’y comprenez rien et vous ne percevez même pas que c’est votre avantage, qu’un seul homme meure pour le peuple et que la nation ne périsse pas tout entière.’ Ce n’est pas de lui-même qu’il prononça ces paroles, mais, comme il était Grand Prêtre en cette année-là, il fit cette prophétie qu’il fallait que Jésus meure pour la nation et non seulement pour elle, mais pour réunir dans l’unité les enfants de Dieu qui sont dispersés. C’est ce jour-là donc qu’ils décidèrent de le faire périr.» (Jn 11, 49-53)
	La Mort se déplace et prend le pion le Bon Berger.
Les pions le mensonge, Judas et Thomas et les cavaliers la Colère et le Maître du repas se lèvent.
Les rouges applaudissent.
Les pièces s’assoient.
	


























29ème  tableau : Au-delà des épreuves
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Soutenu par Thomas, en changeant de couloir,
Lazare ose un combat et vainc le Désespoir. 
Le voici confronté aux horribles Souffrances
Que Marie va porter dans sa douce clémence. 
	
Les pions Lazare et le Désespoir se lèvent.
	

	Le pion Lazare

Seigneur, je veux te dire merci. Merci pour ces épreuves qui jalonnent ma vie. Je me suis laissée aller à la colère, tantôt crié à l’injustice, tantôt me laissant faire… J’ai été traversée de tant de sentiments, je t’en ai même voulu Seigneur, oui tellement ! Mon chemin était pavé de ronces et de cailloux. J’ai dû faire des choix et avancer malgré tout. Par moments je t’ai supplié d’arrêter. Pourquoi tout cela ? Qu’ai-je donc fait ? Et soudain tu es là, sous les traits d’un ami qui offre son écoute, sa présence, son appui... (prière d’Isabelle à l’occasion de la bénédiction de sa maison)
	Le pion Lazare se déplace.
Les pions Thomas et la Souffrance et la dame la Vierge Marie se lèvent.
Le pion Lazare prend le pion le Désespoir.
Les blancs se tournent vers le roi l’Amour et lèvent doucement les bras vers le ciel (en signe de louange).

Les pièces s’assoient.
	

























30ème  tableau : Le septième signe
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La Souffrance l’emporte et Lazare s’en va.
Le pion n’a pas d’escorte pour affronter Thomas.
Pressé de faire mal, le pion fait une erreur
Car à sa verticale, Marie prend les douleurs. 
	
Les pions la Souffrance et Lazare se lèvent.
	

	Lecteur Bible

« A son arrivée, Jésus trouva Lazare au tombeau… Lorsque Marthe apprit que Jésus arrivait, elle alla au-devant de lui… Elle dit à Jésus :’ Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort. Mais maintenant encore, je sais que tout ce que tu demanderas à Dieu, Dieu te le donnera.’ Jésus lui dit : ‘Ton frère ressuscitera.’ ‘Je sais, répondit-elle, qu’il ressuscitera lors de la résurrection, au dernier jour.’ Jésus lui dit : ‘Je suis la Résurrection et la Vie : celui qui croit en moi, même s’il meurt, vivra ; et quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ?’ ‘Oui, Seigneur, répondit-elle, je crois que tu es le Christ, le Fils de Dieu, Celui qui vient dans le m
onde.’…Alors Jésus leva les yeux et dit : ‘Père, je te rends grâce de ce que tu m’as exaucé. Certes, je savais bien que tu m’exauces toujours, mais j’ai parlé à cause de cette foule qui m’entoure, afin qu’ils croient que tu m’as envoyé.’ Ayant ainsi parlé, il cria d’une voix forte : ‘Lazare sors !’» (Jn 11, 17, 20a, 21-27, 41b-43)
	
Le pion la Souffrance se déplace et prend le pion Lazare.
Le pion Thomas et la dame la Vierge Marie se lèvent.

Les rouges applaudissent.






Les pièces s’assoient.
	
























31ème  tableau : Magnificat
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Marie prend la Souffrance par un échec au roi,
Et devient providence en occupant l’endroit.
A l’Argent fait la guerre, tandis qu’en diagonales,
L’Envie et la Colère sont aussi des rivales.
S’approchant de Jésus  et du jumeau Thomas,
Tous deux ont mieux perçu combien elle les aima.
	
La dame la Vierge Marie, le roi l’Orgueil et le pion  la Souffrance se lèvent.
	

	La dame la Vierge Marie

« Mon âme exalte le Seigneur,
Exulte mon esprit en Dieu, mon Sauveur !
Il s’est penché sur son humble servante ;
Désormais, tous les âges me diront bienheureuse.
Le Puissant fit pour moi des merveilles ;
Saint est son nom !
Son amour s’étend d’âge en âge
Sur ceux qui le craignent.
Déployant la force de son bras,
Il disperse les superbes.
Il renverse les puissants de leurs trônes,
Il élève les humbles.
Il comble de bien les affamés,
renvoie les riches les mains vides.
Il relève Israël, son serviteur,
Il se souvient de son amour,
De la promesse faite à nos pères,
En faveur d’Abraham et de sa race, à jamais. »
(Cantique de Marie d’après Lc 1, 46-55)
	
La dame la Vierge Marie se déplace et prend le pion la Souffrance..
Les pions Thomas et Jésus de Nazareth et le roi l’Orgueil se lèvent.
La dame la Vierge Marie chante et danse.










Les pièces s’assoient.
	
Icône Marie




















32ème  tableau : Vanité des vanités
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Pour la deuxième fois, blessé dans son Orgueil,
Il n’a pas d’autre choix que d’avancer au seuil.
Il rejoint la Luxure, tandis que la Paresse,
Que la dame rassure, salue ses deux altesses. 
	
Le roi l’orgueil se lève.
(morceau d’orgue ténébreux).
	

	Lecteur Bible

« Vanité des vanités, dit Qohéleth, vanités des vanités, tout est vanité. » (Qo 1, 2)
	Le roi l’Orgueil se déplace.
Le cavalier la Luxure, le fou la Paresse et la dame la Mort se lèvent.
	

	Les rouges (de façon lancinante)

Vanité, tout est vanité. Vanité. Vanité. Tout est vanité. Tout est vanité... 
	

Les pièces s’assoient.
	






























33ème  tableau : Comme elle !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La dame en un écart va supprimer l’Envie.
Quand elle s’en empare, Thomas demeure en vie.
La Peur et la Luxure savent que le château,
Dont la tour se fissure, sera ruine bientôt. 
	
La dame la Vierge Marie et la tour l’Envie se lèvent.
	

	La tour l’Envie

Je veux être ce qu’elle est et avoir ce qu’elle a. Car je hais qu’elle ait ce que je n’ai pas. Et cela me déçoit qu’elle soit mieux que moi. Quand je ne reçois pas ce qu’elle a, je me rebelle. Ma violence est telle que je deviens cruelle, tel Caïn assassinant Abel. Je suis l’Envie et je voudrais être comme celle qui a tout ce qui luit, celle qui l’a, lui. C’est pour cela que je veux être et avoir ce qu’elle est et a, elle ! Mais puisqu’il préfère les atours de cette demoiselle, moi la tour sentinelle, comme Caïn, je fuis : je me fais l’Abel !
	

La dame la Vierge Marie se déplace et prend la tour l’Envie.
Les pions la peur et Thomas et le cavalier la Luxure se lèvent

Les pièces s’assoient.
	





























34ème  tableau : Dépendances
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Le cavalier malin, protégé par son roi,
Par ce coup est en train de piéger à la fois
La dame dans le coin et Jésus son enfant.
Et aussi il prend soin des pions Peur et Argent.
La Vierge cependant menace la Paresse
Qui tout en s’étendant révèle sa mollesse.
	
Le cavalier la Luxure se lève.
	

	Le cavalier la Luxure

Tabac, alcool, héroïne, cocaïne, sexe, jeux, vitesse, cannabis, psychotropes, plus tu consommes, plus t’en veux. Plus tu t’en veux ! Le spleen est si intense que ta volonté est anéantie. C’est plus fort que toi. Tu n’en as jamais assez. Tu essaies d’arrêter, mais je m’arrange toujours pour qu’une affiche au coin de la rue vienne te perturber. Je te propose un verre pour l’amitié. Je viens sans cesse te solliciter. Je viens me glisser dans ces moments où tu ne t’y attends pas, ces instants où tu croyais avoir gagné. Je suis une odeur, une couleur, un objet, une obsession. J’ai le luxe de ne jamais te lâcher ! De toutes les tentations, le luxe sûr est l’addiction ! 
	
Le cavalier la Luxure se déplace.
Les pions L’Argent, la Peur et Jésus de Nazareth, le fou la Paresse, le roi l’orgueil et la dame la Vierge Marie se lèvent.


Les pièces s’assoient.
	


























35ème  tableau : A la fête
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Thomas sait que Baal rend les gens dépendants,
Et bien souvent au bal, sont séduits par ses chants.
Pour contrer la Luxure et ses orgies d’alcool,
Voyant la démesure, Jésus prend la parole. 
	
Le pion Jésus de Nazareth se lève.
	

	Lecteur Bible

« Au cours de la fête, les Juifs le cherchaient et on disait : ‘Où est-il donc ?’ Dans la foule, on discutait beaucoup à son propos ; les uns disaient : ‘C’est un homme de bien’, d’autres : ‘Au contraire, il séduit la foule.’ Toutefois, personne n’osait parler ouvertement de lui, par crainte des Juifs. Alors qu’on était déjà au milieu de la fête, Jésus monta au Temple et il se mit à enseigner... » (Jn 7, 11-14)
	
Le pion Jésus de Nazareth se déplace.
Le pion Thomas et le cavalier la Luxure se lèvent.

	

	Le pion Jésus de Nazareth

« Qui parle de lui-même cherche sa propre gloire ; seul celui qui cherche la gloire de celui qui l’a envoyé est véridique, et il n’y a pas en lui d’imposture. N’est-ce pas Moïse qui vous a donné la loi ? Or aucun de vous n’agit selon la loi... » (Jn 7, 18-19a)
	




Les pièces s’assoient.
	


























36ème  tableau : Cavaliers chargez !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Le cavalier Colère vient alors protéger
La pièce casanière qui ne veut pas bouger.
Ainsi est la Paresse : ne jamais s’engager !
Pourquoi cette diablesse voudrait se déranger ?
En haut de ses remparts, une tour Gourmandise
Hisse les étendards d’une attaque surprise.
Par réciprocité, le second cavalier,
Dit l’animosité du regard des guerriers.
Combattant à mains nues, sans arme ni armure,
Le fantassin Jésus s’en prend à la Luxure.
	
Le cavalier la Colère se lève.
	

	Le cavalier Colère

C’était un soir la bataille de Reichshoffen...

Toutes les pièces (chantant, faisant les gestes et entraînant le public)

... Il fallait voir les cavaliers charger.
Cavaliers, chargez : une main, deux mains !
C’était un soir la bataille de Reichshoffen
Il fallait voir les cavaliers charger.
Cavaliers, chargez : une main, deux mains, un pied, deux pieds !
C’était un soir la bataille de Reichshoffen
Il fallait voir les cavaliers charger.
Cavaliers, chargez : une main, deux mains, un pied, deux pieds, un coude, deux coudes !
C’était un soir la bataille de Reichshoffen
Il fallait voir les cavaliers charger.
Cavaliers, chargez : une main, deux mains, un pied, deux pieds, un coude, deux coudes, un genou, deux genoux !
	Le cavalier la Colère se déplace.
Le pion Jésus de Nazareth, le cavalier la Luxure, le fou la paresse et la tour Gourmandise se lèvent.











Les pièces s’assoient.
	Flashs de couleurs vives



















37ème  tableau : le troisième signe
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Un fou Paralytique voulait depuis longtemps,
Dans l’eau, sous les portiques, plonger entièrement.
Après trente-huit années assis à Bethzatha,
C’est un Aveugle-né qui alors l’abrita.
Sous le regard de Saul, il défie la Colère.
Il rampait sur le sol ; il marche sur la terre.
Sous la Colonne Pierre, tous les handicapés,
Sont couronnés de lierre pour célébrer la paix.
	
Le fou Paralytique se lève.
	

	Lecteur Bible

« Il existe à Jérusalem, près de la porte des Brebis, une piscine qui s’appelle en hébreu Bethzatha. Elle possède cinq portiques, sous lesquels gisait une foule de malades, aveugles, boiteux, impotents... Il y avait là un homme infirme depuis trente-huit ans. Jésus le vit couché et, apprenant qu’il était dans cet état depuis longtemps déjà lui dit : ‘Veux-tu guérir ?’ L’infirme lui répondit :
	
Le fou Paralytique se déplace.
Les tours Pierre et Paul et les cavaliers l’Aveugle-né et la Colère se lèvent.
	

	Le fou le Paralytique

Seigneur, je n’ai personne pour me plonger dans la piscine au moment où l’eau commence à s’agiter ; et, le temps d’y aller, un autre descend avant moi.
	
	

	Lecteur Bible

Jésus lui dit : ‘Lève-toi, prends ton grabat et marche.’ Et aussitôt l’homme fut guéri ; il prit son grabat, il marchait... » (Jn 5, 2-9a)
	


Les pièces s’assoient.
	






















38ème  tableau : Coup de fourchette
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Joli coup de fourchette car la tour, par son miel,
Donne une bonne assiette au cavalier sans selle,
Tout en veillant le fou qui, sans bouger, s’engraisse.
Il s’empâte, le mou, que l’on nomme Paresse.
	
La tour Gourmandise se lève.
	

	La tour la Gourmandise

Hum... Que c’est boooon ! Je peux en avoir encore ? Je rafffffole de ce caviar. Et alors ce Champagne millésimé... Une pure merveille ! Quand je pense qu’après il y a des langoustes cuites dans du jus de goyave et des charcuteries corses...oh, oh, oh ! Bon, quand même, il faut que je réserve une petite place pour les huîtres, le gigot et au moins trois ou quatre fromages. Cela dit, je crois que je vais quand même craquer pour les escargots à la crème de cassis, avec un soupçon de chocolat blanc. 

Le pion le Doute

Le soupçon, je m’en charge !

La tour la Gourmandise

Hips ! Ah oui, tiens, on ne va quand même pas passer à côté de ce magnifique Pomerol 1972, grand cru classé, réserve du Château de Saint-Ergemont. Ce serait dommage de partager un tel délice avec des ignorants. Bon, bon, bon, assez parlé... Je reprendrais bien quelques huîtres, et de la sauce aussi. Oh ouiii,  beaucoup de sauce ! Et dire que le dessert est un bavarois à la chantilly suivi d’un sorbet au citron vert, le tout à volonté...
	
La tour Gourmandise se déplace.
Le cavalier la Colère et le fou la Paresse se lèvent.





Le pion le Doute se lève, pointant le doigt, puis se rassoit. 










Les pièces s’assoient.
	


















Diapositive d’un enfant mourant de faim au Sud-Soudan.























39ème  tableau : Sainte colère
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Jésus est en Colère car les prêtres du Temple,
Au lieu d’être en prière et de montrer l’exemple,
S’inquiètent du commerce qui enrichit leur roi.
C’est pourquoi il renverse les tables de la Loi.
Le fou Paralytique peut prendre sa défense.
L’échec est en oblique pour éloigner l’offense.
	
Le pion Jésus de Nazareth et le roi l’Orgueil se lèvent.
	

	Lecteur Bible

« La Pâque des Juifs était proche et Jésus monta à Jérusalem. Il trouva dans le temple les marchands de bœufs, de brebis et de colombes ainsi que les changeurs qui s’y étaient installés. Alors, s’étant fait un fouet avec des cordes, il les chassa tous du temple, les brebis et les bœufs ; il dispersa la monnaie des changeurs, renversa leurs tables ; et il dit aux marchands de colombes... » (Jn 2, 13-16a)

Le pion Jésus de Nazareth

(En colère) : « Ôtez tout cela d’ici et ne faites pas de la maison de mon Père une maison de trafic... » (Jn 2, 16b)
	
Le pion Jésus de Nazareth se déplace.
Le fou le Paralytique et le cavalier la Colère se lèvent.





Les pièces s’assoient.
	


























40ème  tableau : Telle mère, tel fils !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Le roi des vantardises, soutenant la Luxure
Et la tour Gourmandise, se place en un lieu sûr.
	Le roi l’Orgueil se lève.
(morceau d’orgue ténébreux).
	

	Les rouges

Le plus fort. Le plus beau. Le plus grand. Le plus puissant. Le plus riche. Le plus intelligent. Le plus musclé. Le plus génial. Le plus rusé. 

Le roi l’Orgueil
Le plus pauvre. Le plus faible. Le plus humble… 
	Le roi l’Orgueil se déplace.
La tour la Gourmandise et le cavalier la Luxure se lèvent.

Les pièces s’assoient.
	
































41ème  tableau : Par le biais d’une intercession
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Quand l’Officier royal se place devant Jean,
La Luxure infernale comprend qu’il le défend.
	
Le fou l’officier royal se lève.
	

	Le fou l’Officier royal

Par le biais d’une intercession, Seigneur nous te prions. 
Par Marie la très sainte Vierge, augmente en nous la foi. 

Les blancs

Seigneur, nous te prions.

Le fou l’Officier royal

Par Saint Joseph, rends-nous fidèles et justes.

Les blancs

Seigneur, nous te prions.

Le fou l’Officier royal

Par les apôtres, fais de nous des témoins de l’amour.

Les blancs

Seigneur, nous te prions.

Le fou l’Officier royal

Par les martyrs, donne-nous de te suivre sans peur.

Les blancs

Seigneur, nous te prions.

Le fou l’Officier royal

Par les prophètes, fais-nous proclamer la vérité.

Les blancs

Seigneur, nous te prions.

Le fou l’Officier royal

Par les saints de tous les temps, fais-nous brûler de charité.

Les blancs

Seigneur, nous te prions.
	Le fou l’officier royal se déplace.
Le pion Jean et le cavalier la Luxure se lèvent.

Les blancs sont en prière
Les rouges sont gênés.


































Les pièces s’assoient.
	








42ème  tableau : L’empire contrattaque
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

L’empire contrattaque en usant le Mensonge.
A l’approche de Pâques, le pion Judas se ronge,
Torturé de questions entre l’ami et l’or.
Quand vient la trahison ne tarde pas la Mort ! 
	
Le pion le Mensonge se lève.
	

	Le pion le Mensonge (jouant du pipeau)

Je men-tire toujours !... ‘Je suis ton père’ ai-je dit pour rire. ‘Je suis ton mentor !’ Il n’y en avait qu’un pour croire à un tel délire. Dès lors j’ai continué à être son Dark Vador ! Je me demande ce qu’il va dire quand il comprendra que, dans mon empire, tout va de pire en pire puisqu’il n’est fondé que sur de faux rapports. Et il me plaît que les désaccords soient pléthore !
	
Le pion le Mensonge se déplace.
Le pion Judas et la dame la Mort se lèvent.
Le pion le Mensonge joue l’air de Star Wars puis mime un combat au sabre laser.
Les pièces s’assoient.
	




























43ème  tableau : L’heure de la retraite
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Revenant en arrière, le Maître du repas,
En pièce cavalière, revient vers son haras.
La retraite a sonné, il retourne au galop
Près de l’Aveugle-né, que l’on croyait de trot.
Il vient constituer pour Thomas un renfort.
L’Avare veut ruer sur lui comme sur l’or.
	
Le cavalier le Maître du repas se lève.
	

	Le cavalier le Maître du repas

Après une longue carrière professionnelle au service de la petite enfance, j’ai pris ma retraite à 64 ans. Je vous laisse deviner mon âge aujourd’hui, sachant que depuis je suis engagée au centre communal d’action sociale, à un syndicat, au comité des sages. J’ai accompagné des personnes isolées ou en fin de vie... Tout simplement parce que je voulais mettre mon expérience et mon temps libre au service des autres. 
La retraite me donne aussi d’autres formes d’épanouissement, en vivant des activités plus personnelles. J’ai suivi des sessions d’informatique, les cours de l’Ecole du Louvre. J’ai profité des concerts, des expositions, du cinéma, et j’ai même fait de la gymnastique ! 
Et puis je me suis engagée dans la paroisse en suivant des enseignements Bibliques, en aidant à la préparation des liturgies, en m’investissant de multiples façons... Ah oui, bien sûr, j’ai beaucoup voyagé. Entre autre je garde un beau souvenir de mon pèlerinage à Lourdes, ainsi que celui sur les pas de Saint Paul. Sans oublier la peinture de Chagall et sa magnifique dimension spirituelle que j’ai eu l’occasion de redécouvrir... 
Vous voyez mes amis, loin d’un repli sur soi paresseux ou ennuyeux, la retraite peut être le temps d’une gratuité signifiante et féconde, expression d’une forme d’action de grâce. Vous l’aurez compris : le clairon de la retraite peut bien sonner, rien ne m’empêche de cavaler !
	
Le cavalier le Maître du repas se déplace
Le pion Thomas, le cavalier l’Aveugle-né et le fou l’Avarice se lèvent.
(morceau de clairon).













Les pièces s’assoient.
	



















44ème  tableau : le champ du potier
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Le Mensonge a gagné car Judas a trahi.
Acceptant les deniers, c’est l’Amour qu’il haït. 
Dans le champ du potier, pendu au sycomore,
La dame est sans pitié : il s’est donné la Mort.
	
Les pions le Mensonge et Judas et le roi l’Amour se lèvent.
	

	Lecteur Bible

« Alors Judas, qui l’avait livré, voyant que Jésus avait été condamné, fut pris de remords et rapporta les trente pièces d’argent aux grands prêtres et aux anciens, en disant :... »  (Mt 27, 3)

Le pion Judas

‘J’ai péché en livrant un sang innocent’. (Mt 27, 4a)

Lecteur Bible

Mais ils dirent...» (Mt 27, 4b)

Le pion le Mensonge

« Que nous importe ! C’est ton affaire ! » (Mt 27, 4b)

Lecteur Bible

« Alors il se retira, en jetant l’argent du côté du sanctuaire, et alla se pendre. Les grands prêtres prirent l’argent et dirent... » (Mt 27, 5-6a) 

Le pion le Mensonge

« Il n’est pas permis de le verser au trésor, puisque c’est le prix du sang. » (Mt 27, 6b)

Lecteur Bible

« Après avoir tenu conseil, ils achetèrent avec cette somme le champ du potier pour la sépulture des étrangers. Voilà pourquoi jusqu’à maintenant ce champ est appelé : ‘Champ du sang’. » (Mt 27, 7-8)
	








Le pion le Mensonge se déplace et prend le pion Judas.

Les rouges applaudissent.














Les pièces s’assoient.
	















45ème  tableau : Providence
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Pour arrêter la course du Mensonge flagrant,
L’Amour, comme une source, vient abreuver l’Enfant. 
	
Le roi l’Amour se lève.
	

	Lecteur Bible

« Qui d’entre vous, si son fils lui demande du pain, lui donnera une pierre ? Ou s’il demande un poisson, lui donnera un serpent ? Si donc vous, qui êtes mauvais, savez donner de bonnes choses à vos enfants, combien plus votre Père qui est aux cieux, donnera-t-il de bonnes choses à ceux qui le lui demandent. » (Mt 7, 9-11)
	
Le roi l’Amour se déplace. (Il joue doucement l’air de bâtir sur le roque à la guitare)
Le pion l’Enfant se lève.

Les pièces s’assoient.
	































46ème  tableau : Flatterie
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Pour tendre une embuscade au fou Paralytique,
Parlant en mascarades, la Mort se fait cynique.
Proche du pion Menteur et couvrant l’Avarice,
Clame, d’un ton flatteur, qu’elle aime ses complices. 
	
La dame la Mort se lève.
	

	La dame la Mort

Des gens de la Mondaine :
« L’être guéri, près du Temple marchait,
Portant à son tour témoignage.
Par traquenard, sa vie voulant lui faucher,
Je lui tins à peu près ce langage : 
‘Hé ! bonjour, Monsieur au corps guéri.
Que vous me semblez beau ! 
Que vous êtes joli !
Sans mentir, s’il vous faut un massage
ou un soin du visage,
Je peux sans tarder
ouvrir la porte de chez moi !’
A ces mots l’être guéri 
ne se sent plus de joie.
Au ciel, lève ses bras
Et laisse tomber son grabat... »
Euh... zut, je ne me souviens plus de la suite. Pourtant j’adore les fables et les affabulations !
	
La dame la Mort se déplace.
Le pion le Mensonge et les fous l’Avarice et le Paralytique se lèvent.













Les pièces s’assoient.
	






















47ème  tableau : Le quatrième signe
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Ayant pour tout trésor cinq pains et deux poissons,
L’Enfant défie la Mort et donne une leçon.
Le Maître du repas comprend que la saveur
Ne dépend pas du plat mais bien du serviteur.
Quand Thomas distribue le pain multiplié,
Il voit douze tribus déjà réconciliées.
	
Le pion l’Enfant se lève.
	

	Lecteur Bible

« Ayant levé les yeux, Jésus vit une grande foule qui venait à lui. Il dit à Philippe : ‘Où achèterons-nous des pains pour qu’ils aient de quoi manger ?’ En parlant ainsi, il le mettait à l’épreuve ; il savait quant à lui, ce qu’il allait faire. Philippe lui répondit :’Deux cents deniers de pain ne suffiraient pas pour que chacun reçoive un petit morceau.’ Un de ses disciples, André, le frère de Simon-Pierre, lui dit : ‘Il y a là un garçon qui possède cinq pains d’orge et deux petits poissons ; mais qu’est-ce que cela pour tant de gens ?’ Jésus dit : ‘Faites-le asseoir.’ Il y avait beaucoup d’herbe à cet endroit. Ils s’assirent donc ; ils étaient environ cinq mille hommes. Alors Jésus prit les pains, il rendit grâce et les distribua aux convives. Il fit de même avec les poissons ; il leur en donna autant qu’ils en désiraient. Lorsqu’ils furent rassasiés, Jésus dit à ses disciples : ‘Rassemblez les morceaux qui restent, de sorte que rien ne soit perdu.’ Ils les rassemblèrent et ils remplirent douze paniers... » (Jn 6, 5-13a)
	
Le pion l’Enfant se déplace et brandit un pain.
Le pion Thomas, le cavalier le Maître du repas et la dame la Mort se lèvent.







Les pièces s’assoient.
	























48ème  tableau : La fin et les moyens
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La Mort vient se poser contre le roi Amour,
Et vient lui proposer d’abandonner sa cour.
Le Mensonge est la fin mais aussi le moyen.
La dame est le soutien d’un fou qui n’offre rien. 
	
La dame la Mort et le roi l’Amour se lèvent.
	

	La dame la Mort

J’ai toujours beaucoup aimé Machiavel. Sa devise ‘la fin justifie les moyens’ est une trouvaille magnifique. Grâce à elle, notre méchant roi l’Orgueil peut soulager toutes les consciences... 
C’est pour gagner la course que je me dope.

Le fou l’Avarice

C’est pour avoir un emploi que je me fais pistonner. 

Le pion le Mensonge

C’est pour avoir une bonne note que je triche. 

Le fou l’Avarice 

C’est pour avoir la paix que je leur ai acheté une tablette.

le pion le Mensonge

C’est pour défendre mes valeurs que je les ai dénoncés.

Le fou l’Avarice 

C’est pour aider au développement que j’ai délocalisé.

le pion le Mensonge

C’est pour leur faire comprendre que je me suis vengé.

La dame la Mort

C’est pour sauver votre vie qu’il faut trahir ! 
	
La dame la Mort se déplace.
Le pion  le Mensonge et le fou l’Avarice se lèvent.























Les pièces s’assoient.
	















49ème  tableau : Sacré tour !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Faisant confiance à Pierre, il joue un sacré tour.
La dame meurtrière surprise par l’Amour
Découvre à cet instant qu’elle ne peut gagner.
Le roi veillant l’Enfant pourra encor régner !
	
Le roi l’Amour se lève.
	

	Lecteur Bible

« Que votre cœur ne se trouble pas : vous croyez en Dieu, croyez aussi en moi. Dans la maison de mon Père, il y a beaucoup de demeures : sinon vous aurais-je dit que j’allais vous préparer le lieu où vous serez ? Lorsque je serai allé vous le préparer, je reviendrai et je  vous prendrai avec moi, si bien que là où je suis, vous serez vous aussi... » (Jn 14, 1-3)
	
Le roi l’Amour se déplace. (Il joue doucement l’air de bâtir sur le roque à la guitare).
Le pion l’Enfant, la tour Pierre et la dame la Mort se lèvent.

Les pièces s’assoient.
	



































50ème  tableau : L’arme ment
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La Mort vient protéger le Mensonge et l’Argent
Que ne veut partager un fou trop exigeant.
	
La dame la Mort se lève.
	

	La Dame la Mort

Donc si je compte bien, en France, j’ai à mon service : 1282 avions, 423 tanks, 113 navires de guerre. En Chine, j’ai 2942 avions, 9150 tanks, 673 navires de guerre. En Russie : 3547 avions, 15 398 tanks, 352 navires de guerre. Et aux Etats-Unis : 13444 avions, 8848 tanks, 473 navires de guerre... 

Les rouges

Vous, vous bâtissez sur le Rock... Nous, on détruit sous la BOUMMMMMM !
	La dame la Mort se déplace.
Les pions le Mensonge et l’Argent et le fou l’Avarice se lèvent.

Fond d’orgue sourd.




Les pièces s’assoient.
Les pièces quittent la scène.
	







Vidéo d’une explosion nucléaire.
Scène éteinte





(Entracte)          Musique de circonstance à l’orgue






















51ème  tableau : Le cinquième signe
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Au cœur de la tempête, l’homme a peur de la Mort,
Mais les vents se soumettent quand l’Amour Mont Tabor.
Comme l’Aveugle-né, autrefois emmuré,
Pierre disciple-iné devient transfiguré !
Confronté au Mensonge au temps de la Passion, 
Dans le pardon, il plonge, à la résurrection.
	
La tour Simon-Pierre se lève.
	

	Lecteur Bible

« Le soir venu, ses disciples descendirent jusqu’à la mer. Ils montèrent dans une barque et se dirigèrent vers Capharnaüm, sur l’autre rive. Déjà l’obscurité s’était faite et Jésus ne les avait pas encore rejoints. Un grand vent soufflait et la mer était houleuse. Ils avaient ramé environ vingt-cinq à trente stades, lorsqu’ils voient Jésus marcher sur la mer et s’approcher de la barque. Alors ils furent pris de peur, mais Jésus leur dit : ‘C’est moi, n’ayez pas peur !’ Ils voulurent le prendre dans la barque, mais aussitôt la barque toucha terre au lieu où ils allaient. » (Jn 6, 16-21)
	

La tour Simon-Pierre se déplace.
Le cavalier l’Aveugle-né, le roi l’Amour, le pion le Mensonge et la dame la Mort se lèvent.


	

	La tour Simon-Pierre

Personne ne sait comment m'aimer 
Tellement je suis compliquée. 
Mon passé, je dois arrêter d'y penser,
Et apprendre à pardonner
A ceux qui m'ont tout pris, même ma liberté. 

Qui suis-je en réalité ?
Où le vent va-t-il me guider ?
Toi seul connais ma destinée. 
Je laisse ta barque m'emmener.

Avec toi, ma tempête sera apaisée
Et je retrouverai enfin la paix ;
La paix du cœur pour aimer,
La paix de l'esprit pour rêver,
La paix de l’âme pour me délivrer. 

La tempête sera apaisée.
Ma barque touchera la terre où je dois aller.
	


















Les pièces s’assoient.
	













52ème  tableau : Règlement de compte
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Le fou règle ses comptes en plaçant son Argent.
L’Avare n’a de honte à vivre en indigent. 
Il ne peut se résoudre qu’un sou soit gaspillé. 
La Mort veut en découdre tout comme un cavalier.
	
Le fou l’Avarice se lève.
	

	Le fou l’Avarice

Pile j’empile, face j’entasse.
Pile j’prends mil, face j’les place.
Pile j’fais l’deal, face j’fais l’casse.
Pile j’vends l’île, face j’m’y casse.
Pile j’m’exile, face j’m’efface.
Pile j’me bile, face... j’trépasse !
	Le fou l’Avarice se déplace.
La dame la Mort, le pion l’Argent et le cavalier Maître du repas se lèvent.
Le fou l’Avarice jette une pièce de monnaie et la rattrape. 

Les pièces s’assoient.
	




























53ème  tableau : M’aimes-tu ?
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Pleurant sur le Mensonge, Pierre dit son Amour.
La Mort alors se ronge de faire demi-tour.
	
La tour Simon-Pierre et le pion le Mensonge se lèvent.
	

	Lecteur Bible

« Après le repas, Jésus dit à Simon-Pierre : ‘Simon, fils de Jean, m’aimes-tu plus que ceux-ci ?’ Il répondit : 
	

	

	La tour Simon-Pierre

Oui, Seigneur, tu sais que je t’aime.
	La tour le Mensonge fléchit les genoux une première fois.
	

	Lecteur Bible

et Jésus lui dit alors : ‘Pais mes agneaux.’ Une seconde fois, Jésus lui dit : ’Simon, fils de Jean, m’aimes-tu ?’ Il répondit :
	
	

	La tour Simon-Pierre

Oui, Seigneur, tu sais que je t’aime.
	La tour le Mensonge fléchit les genoux une seconde fois.
	

	Lecteur Bible

Jésus dit : ‘Sois le berger de mes brebis.’ Une troisième fois, il dit : ‘Simon, fils de Jean, m’aimes-tu ?’ ; Pierre fut attristé de ce que Jésus lui avait dit une troisième fois : ‘M’aimes-tu ?’ et il reprit :
	
	

	La tour Simon-Pierre

Seigneur, toi qui connais toutes choses, tu sais bien que je t’aime.
	La tour le Mensonge fléchit les genoux une troisième fois.
	

	Lecteur Bible

Et Jésus lui dit : ‘Pais mes brebis. » (Jn 21, 15-17)
	
	

	La tour Simon-Pierre

La nuit de son arrestation, par trois fois j’avais renié Jésus. Pourtant il m’avait prévenu. Je l’entends encore me dire : « Te dessaisir de ta vie pour moi ! En vérité, en vérité, je te le dis, trois fois tu m’auras renié avant qu’un coq ne se mette à chanter. » (Jn  13, 38) Et en effet cette nuit-là, c’est le mensonge qui l’avait emporté. J’avais peur et j’ai menti. Trois fois Je l’ai renié. Mais aujourd’hui, par trois fois je lui ai dit combien je l’aime et il sait que je n’ai pas menti et plus jamais je ne mentirai.
	
La tour Simon-Pierre se déplace.
Le roi l’Amour et la dame la Mort se lèvent.



Les pièces s’assoient.
	















54ème  tableau : Pro-vocation
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La Mort fut en Colère, sa rage s’enflamma.
Elle eut pour corolaire de menacer Thomas.
	
La dame la Mort se lève.
	

	Lecteur Bible

« Un jour de sabbat, dans la synagogue de Nazareth, le village où il avait été élevé, Jésus avait dit : ‘ Je vous le déclare, aucun prophète ne trouve accueil dans sa patrie...’ Tous furent remplis de colère, dans la synagogue, en entendant ces paroles. Ils se levèrent, le jetèrent hors de la ville, et le menèrent jusqu’à un escarpement de la colline sur laquelle était bâtie la ville, pour le précipiter en bas... » (Lc 4, 16, 24, 28-29)
	

La dame la Mort se déplace.
Le cavalier la Colère et le pion Thomas se lèvent.
Les pièces s’assoient.
	































55ème  tableau : Même pas peur !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Devant l’apôtre Jean se trouve l’Officier.
Le coup intelligent bloque le cavalier.
Il lui est interdit de faire un mouvement,
Car le roi des maudits est dans l’enfilement.
Marie défait la Peur qui est tétanisée
Et nargue le Trompeur qui voulait l’attiser.
	
La dame la Vierge Marie, le pion la Peur et le roi l’Orgueil se lèvent.
	

	La dame la Vierge Marie
Des pieuvres, des araignées, des serpents... 
Les blancs
Même pas peur ! 
La dame la Vierge Marie
Des rats, du noir, du grenier... 
Les blancs
Même pas peur ! 
La dame la Vierge Marie
Du dentiste, des piqûres... 
Les blancs
Même pas peur ! 
La dame la Vierge Marie
Des transports, de l’avion, du bateau à vapeur...
Les blancs
Même pas peur ! 
La dame la Vierge Marie
Au boulot... 
Les blancs
Même pas peur ! 
La dame la Vierge Marie
De l’avenir... 
Les blancs
Même pas peur !  
La dame la Vierge Marie
De s’engager, d’oser, de quitter... 
Les blancs
Même pas peur ! 
La dame la Vierge Marie
De Dieu et du jugement dernier... 
Les blancs
Même pas peur ! 
La dame la Vierge Marie
D’aimer... 
Les blancs
Même pas peur !
	

La dame la Vierge Marie se déplace et prend le pion la Peur.
Le pion Jean, le fou l’officier royal, le cavalier la Luxure et le roi l’Orgueil se lèvent.
Les blancs font les gestes. 
L’intonation augmente au fur et à mesure des interventions.



























Les pièces s’assoient.
	




56ème  tableau : Sauve qui peut
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

L’Orgueil veut échapper et se sauver lui-même ;
Ne sait pas que la paix s’obtient lorsque l’on aime.
Et s’il est en déroute, il prend pour seuls agents,
Le hasard et le Doute, le pouvoir et l’Argent. 
Ce nouveau mouvement le remplit de Colère
Tandis que, humblement, Marie est en prière.
	
Le roi l’Orgueil se lève.
(morceau d’orgue ténébreux).
	

	Le roi l’Orgueil

Ils se sont tous sauvés de chez eux, mais ils ne sont pas sauvés pour autant ! Ce n’est pas le tout de partir, encore faut-il être accueilli. Réfugiés. Migrants. Entassés dans les camps. Affamés, apeurés. Ils errent sur les routes, voguent sur les mers. La guerre, la faim et parfois la nature que l’on a détraquée, obligent des milliers, des millions d’hommes, de femmes et d’enfants à s’exiler. Ils se sont sauvés, mais sont-ils vraiment sauvés ? 
	
Le roi l’Orgueil se déplace.
Les pions l’argent et le Doute, le cavalier la Colère et la dame la Vierge Marie se lèvent.

Les pièces s’assoient.
	
Diapositive de migrants.





























57ème  tableau : Coup de pouces
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

S’approchant de son Fils, Marie voit le futur,
Comprend les maléfices qu’engendre la Luxure.
L’attitude passive des foules Paresseuses
Est aussi agressive que la Colère hargneuse. 
	
La dame la Vierge Marie se lève. 
	

	Les rouges (chantant doucement)

Fais dodo, Malin sans rien faire,
Ce défaut est l’un des plus beaux !

Le fou la Paresse

Vraiment pas envie !
Et puis à quoi bon ?
Monsieur est servi !
C’est pas mes oignons !

Les rouges (chantant un peu plus fort)

Fais dodo, Malin sans rien faire,
Ce défaut est l’un des plus beaux !

Le fou la Paresse

Je préfère ronfler !
Je suis en vacances !
C’est bon de souffler !
J’ai une dispense !

Les rouges (chantant)

Fais dodo, Malin sans rien faire,
Ce défaut est l’un des plus beaux. 

Le fou la Paresse

Vive le divan !
Je vais m’allonger !
C’est bien trop crevant !
Je suis en congés !

Les rouges (chantant)

Fais dodo, Malin sans rien faire,
Ce défaut est l’un des plus beaux.

Le fou la Paresse

Que c’est bon la flemme !
Jamais de secousses !
C’est pas mon problème !
Et tourner les pouces !

Les rouges (chantant)

Fais dodo, Malin sans rien faire,
Ce défaut est l’un des plus beaux. 
	
La dame la Vierge Marie se déplace.
Les cavaliers la Luxure et la Colère, le pion Jésus de Nazareth et le fou la Paresse (réellement) se lèvent.

Le fou la Paresse se tourne les pouces.




































Les pièces s’assoient.
	



58ème  tableau : Flagrant délit
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Prise en flagrant délit de péché d’adultère,
Une femme salie rampe dans la poussière.
Des bâtons sur le sol, tel un Argent compté,
Sont les traits de l’idole : la loi sans la bonté.
Par son chevauchement, le vilain cavalier 
S’en prend à un Enfant et à un Officier.
	
Le cavalier la Luxure se lève.
	

	Lecteur Bible

« Jésus revint au Temple... Les scribes et les Pharisiens amenèrent alors une femme qu’on avait surprise en adultère et ils la placèrent au milieu du groupe. ‘Maître, lui dirent-ils, cette femme a été prise en flagrant délit d’adultère. Dans la loi, Moïse nous a prescrit de lapider ces femmes-là. Et toi, qu’en dis-tu ?’ Ils parlaient ainsi dans l’intention de lui tendre un piège, pour avoir de quoi l’accuser. Mais Jésus, se baissant, se mit à tracer des traits sur le sol. Comme ils continuaient à lui poser des questions, Jésus se redressa et leur dit : ‘Que celui d’entre vous qui n’a jamais péché lui jette la première pierre’... » (Jn 8, 2a.3-7)
	
Le cavalier la Luxure se déplace.
Les pions l’Enfant et l’Argent, l’Officier royal et la tour Gourmandise se lèvent.


	



	Le cavalier la Luxure

Le piège était déli-catement préparé. C’est déli-bérément que l’on avait déli-mité un cercle autour de Jésus. C’était pour lui déli-vrer une femme qui avait été prise en flagrant délit du déli-cieux délit des lits défendus. Des li-aisons interdites. On voulait voir comment il allait déli-bérer sur des li-bertinages. Prendrait-il des li-bertés devant la loi de Moïse et les mots d’Elie ? Mais il n’a rien dit de déli-rant. Les quelques mots qu’il a dit ont provoqué des li-tiges et le cercle a littéralement éclaté.  C’est ainsi qu’il l’a déli-vrée et, de son péché, l’a déli-ée ! »
	

Les rouges miment des jets de pierres.
	

Flashs successifs.

	Lecteur Bible

« Après avoir entendu ces paroles, ils se retirèrent l’un après l’autre, à commencer par les plus âgés, et Jésus resta seul. Comme la femme était toujours là, au milieu du cercle, Jésus se redressa et lui dit : ‘Femme, où sont-ils donc ? Personne ne t’a condamnée ?’ Elle répondit : ‘Personne, Seigneur’ et Jésus lui dit : ‘Moi non plus, je ne te condamne pas : va, et désormais ne pèche plus. » (Jn 8, 9-11)
	






Les pièces s’assoient.
	















59ème  tableau : Détruisez ce Temple...
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

L’Officier prend la tour et le tour est joué.
Jean montre sa bravoure : le temple est secoué.
	
L’Officier royal et la tour Gourmandise se lèvent.
	

	Lecteur Bible

« Jésus dit aux Juifs : ‘Détruisez ce temple et, en trois jours, je le relèverai.’ Alors les Juifs lui dirent : ‘Il a fallu quarante-six ans pour construire ce temple et toi, tu le relèverais en trois jours ?’ Mais lui parlait du temple de son corps. Aussi, lorsque Jésus se releva d’entre les morts, ses disciples se souvinrent qu’il avait parlé ainsi, et ils crurent à l’Ecriture ainsi qu’à la parole qu’il avait dite. » (Jn 2, 19-22)
	

L’Officier royal se déplace et prend la tour la Gourmandise (qui mime son écroulement).


	



	Le fou l’Officier royal

« La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs, c’est elle qui est devenue la pierre angulaire ; c’est là l’œuvre du Seigneur : quelle merveille à nos yeux. » (Mt 21, 42)
	




Les pièces s’assoient.
	



























60ème  tableau : Re-doute
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Fortifié par l’Orgueil, le Doute entre en Thomas.
La Mort devient l’écueil ; la Colère un climat !
Le pion est défendu, ‘comme il n’est pas permis’,
Par un cheval perdu : la Luxure ennemie.
	
Le pion le Doute se lève.
	

	Lecteur Bible

« Thomas, l’un des douze, celui qu’on appelle Didyme, n’était pas avec eux lorsque Jésus vint. Les autres disciples lui dirent donc : ‘Nous avons vu le Seigneur !’ Mais il leur répondit : ‘Si je ne vois pas dans ses mains la marque des clous, si je n’enfonce pas mon doigt à la place des clous et si je n’enfonce pas ma main dans son côté, je ne croirai pas !’...» (Jn 20, 24-25)
	
Le pion le Doute se déplace.
Le pion Thomas, les cavaliers la Luxure et la Colère, la dame la Mort et le roi l’Orgueil se lèvent.
	



	Le pion le Doute

Nul doute qu’on me redoute puisque je poursuis celui qui me suit. Et oui, celui que je séduis entre doucement dans la nuit. Il doute donc je suis, pour lui, comme un puits sans fond, ou sans pluie ! Il doute de celui qui dit : ‘Je suis celui qui suis’, et donc je doute qu’il ne sorte jamais de son ennui !
	





Les pièces s’assoient.
	

























61ème  tableau : Non-violence
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Jésus de Nazareth supprime la Colère.
Comme la Mort le guette, il se fie à sa Mère.
Suite au déplacement, Marie défie un pion.
L’Argent des placements est score de scorpion !
Le fou Paralytique, témoin du coup de Maître,
Voit que Jésus s’implique bien plus que les grands prêtres !
	
Le pion Jésus de Nazareth et le cavalier la Colère se lèvent.
	

	Lecteur Bible

« Le Grand Prêtre se mit à interroger Jésus sur ses disciples et sur son enseignement. Jésus lui répondit : 


	
Le pion Jésus de Nazareth se déplace et prend le cavalier la Colère.
Le pion l’Argent, le fou le Paralytique et les dames la Vierge Marie et la Mort se lèvent.
	



	Le pion Jésus de Nazareth

J’ai parlé ouvertement au monde, j’ai toujours enseigné dans les synagogues et dans le temple où tous les Juifs se rassemblent et je n’ai rien dit en secret. Pourquoi est-ce moi que tu interroges ? Ce que j’ai dit, demande-le à ceux qui m’ont écouté : ils savent bien ce que j’ai dit.
	
	

	Lecteur Bible

A ces mots, un des gardes qui se trouvait là gifla Jésus en disant : ‘C’est ainsi que tu réponds au Grand Prêtre ?’ Jésus lui répondit :
	
	

	Le pion Jésus de Nazareth

Si j’ai mal parlé, montre en quoi ; si j’ai bien parlé, pourquoi me frappes-tu ?
	
	

	Lecteur Bible

Là-dessus, Hanne envoya Jésus ligoté à Caïphe, le Grand Prêtre. » (Jn 18, 19-24)
	
	

	Le pion Jésus de Nazareth

« Vous avez appris qu’il a été dit : ‘Œil pour œil et dent pour dent’. Et moi je vous dis de ne pas résister au méchant. Au contraire, si quelqu’un te gifle sur la joue droite, tends-lui aussi l’autre...» (Mt 5, 38-40)
	




Les pièces s’assoient.
	












62ème  tableau : l’H
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

L’Orgueil d’un air hautain montre encor sa noblesse.
Le Doute en est certain : C’est un roi de Paresse.
	
Le roi l’orgueil se lève.
(morceau d’orgue ténébreux).
	

	Le roi l’Orgueil

Pas de Dieu ! Pas de transcendance. Il faut rayer la notion de Dieu. Plus de référence à l’au-delà. Tout est horizontal. Pas de verticalité. Je veux dire : pas de hauteur. Le seul auteur (sans h !) de la vie, c’est l’Homme avec un grand H. Et ce H aspire à être reconnu pour ce qu’il est. Il est l’H ! L’H inspiré par la raison. De Dieu, il n’y en a guère. Je suis l’Orgueil et je veux que cela se sache. Je suis le nihilisme. Ça s’écrit avec un H, comme l’H qu’on déterre pour faire la guerre !
	
Le roi l’orgueil se déplace.
Le pion le Doute et le fou la Paresse se lèvent.



Les pièces s’assoient.
	








































63ème  tableau : Reine et Mère
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Evitant la Paresse, Marie vient remercier,
Pour sa délicatesse, le fidèle Officier,
Et regardant Jésus, pourchasse un cavalier.
La Vierge a toujours su, mais jamais supplié !
	
La dame la Vierge Marie se lève.
	

	La dame la Vierge Marie

Le jour où nous avions présenté Jésus au Temple, le prophète Siméon m’avait dit à propos de Jésus : « Il est là pour la chute ou le relèvement de beaucoup en Israël et pour être un signe contesté, et toi-même, un glaive te transpercera l’âme ; ainsi seront dévoilés les débats de bien des cœurs. » (Lc 2, 34-35)

Les blancs

Marie, Notre Mère... Reine des anges... Sainte Mère consolatrice... Etoile du matin... Arche d’Alliance... Vierge très pure... Fontaine d’eau vive... Cité de Dieu... Jérusalem nouvelle... Temple de l’Esprit... Mère de l’Eglise...
	
La dame la Vierge Marie se déplace.
Les fous la Paresse, le cavalier la Luxure et l’Officier royal et le pion Jésus de Nazareth se lèvent.




Les pièces s’assoient.
	




























64ème  tableau : On s’en Fou !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La dame paniquée essaie un autre coup.
Refusant d’abdiquer, pollue puisque s’en fou !
	
La dame la Mort se lève.
	

	La dame la Mort

Quand je pense que le patriarche Bartholomée Ier de Constantinople, celui qu’on appelle le patriarche vert, actuel successeur de l’apôtre André, a dit que : ‘Les hommes dégradent l’intégrité de la terre en provoquant le changement climatique, en dépouillant la terre de ses forêts naturelles ou en détruisant ses zones humides ; que les hommes portent préjudice à leurs semblables par des maladies en contaminant les eaux, le sol, l’air et l’environnement par des substances polluantes, tout cela, ce sont des péchés’ S’il savait à quel point il a raison. Et s’il savait à quel point (de non-retour) cette pollution est à mon service. Et aussi combien tout le monde s’en fout ! Pollution de l’eau...

Les rouges

On s’en fout !

La dame la Mort

Pollution de l’air... 

Les rouges

[On s’en fout !
La dame la Mort

Pollution des sols...

Les rouges

On s’en fout !

La dame la Mort
Pollution chimique...

Les rouges

On s’en fout !
La dame la Mort

Pollution électromagnétique...

Les rouges

On s’en fout !
La dame la Mort

Pollution sonore...

Les rouges

On s’en fout !
	

La dame le Mort se déplace.
Le fou l’Officier royal se lève.






Les rouges ricanent.

































Les pièces s’assoient.
	







65ème  tableau : Artiste
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur
Voici que le chef d’œuvre, sous nos yeux, se dévoile.
Au bout de la manœuvre, l’Officier sur la toile 
Clarifie le dessein, le projet de Jésus :
Au royaume des saints, que nous soyons reçus !
La Vierge immaculée y entre la première.
La Mort s’est reculée et les clés sont à Pierre. 
Le Doute est évincé par ce coup de pinceau,
Puisqu’il voulait pincer un fou qui n’est point sot !
	
Le fou l’Officier royal se lève.
	

	Le fou l’Officier royal
A la fin du poème étrangement construit
On peut lire un ‘Je t’aime’ dans le mot absolu.
Dans la source et la fin, dans la sève et le fruit,
Sous l’encre des parfums, seul l’amour sera lu.
Les strophes et les vers peuvent être comptés. 
Le printemps et l’hiver par leurs vents et leurs pluies,
Ou leurs soleils en neige, dessinent sa bonté.
De pourquoi en ‘que sais-je ?’, le pinceau est conduit.
Le tableau ou la page que crayonne l’auteur,
Quand rayonne la plage, retracent ses ennuis.
Mais l’amour éternel, l’amour du créateur,
Dans les couleurs « panel », efface toutes nuits.

L’art par sa beauté nous emmène ailleurs.
L’âme veut chanter les vagues reflets
D’un autre soupir, d’un cri intérieur.
Sur l’onde zéphyre, l’amour a soufflé.
La pierre polie raconte les heures.
Une lame jolie, par son flot constant,
Permet que scintillent les cristaux du cœur.
L’astre et l’amour brillent en feux éclatants.
Le peintre saisi, touche les couleurs.
Un fond musical s’écrit en points blancs.

Plume ou pinceau, en jaune ou bleu,
Dans un morceau, en sol, en vers,
Toujours l’amour est onduleux.
Toujours il court vers son envers.
Les mots, la mer, tout est huileux.
L’amour éclaire tout en fuyant.
Il est la bise au vent houleux.
Les couleurs disent son ton bruyant.

Dessiner ou écrire.
S’obstiner à montrer,
A chanter, à transcrire.
Etre hanté par le trait,
Par l’amour à offrir.
Car l’amour est lettré.

Tout est nouveau.
Beauté et don.
Le chant de l’eau
Touche en pardon.

Retour.
Amour.

Dieu.
	
Le fou l’Officier royal se déplace.
Les dames la Mort et la Vierge Marie, les pions Jésus de Nazareth et le Doute et la tour Simon-Pierre se lèvent.

Musique orgue très douce.
































Les pièces s’assoient.
	
[image: Résultat de recherche d'images pour "plage et soleil monet"]
Claude Monet.



66ème  tableau : Croisade
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La Mort se réfugie dans la récitation.
L’Avarice rougit des félicitations.
La dame ose toiser un Officier royal.
Et contre le Croisé fait la guerre loyale !
	
La dame la Mort se lève.
	

	La dame la Mort

Interrogation orale. Mademoiselle l’Avarice, pouvez-vous me dire ce qui s’est passé le 12 avril 1204 ?

Le fou l’Avarice

Oui, madame, c’est la prise de Constantinople par les croisés. La ville est mise à sac par les chevaliers et 2000 Grecs sont massacrés.

La dame la Mort

Très bien mademoiselle l’Avarice, très bien. Pouvez-vous me dire ce qui s’est passé dans la nuit du 24 août 1572 ?

Le fou l’Avarice

Oui, madame, c’est le massacre de la Saint Barthélémy. Cette nuit-là, et les jours suivants, environs 30.000 protestants ont été sauvagement assassinés par des catholiques.

La dame la Mort

Bravo, mademoiselle l’Avarice. Troisième question : Savez-vous ce qui s’est passé le 30 janvier 1972 en Irlande du Nord ?

Le fou l’Avarice

Oui, madame, c’est le ‘Bloody Sunday’, le ‘Dimanche Sanglant’ si vous préférez. Ce jour-là, l’armée britannique a ouvert le feu sur une manifestation catholique pacifiste. Il y a eu 14 morts et une centaine de blessés. Quelques jours plus tard, l’IRA a riposté en faisant exploser 22 bombes dans Belfast, ce qui a entraîné la mort de 16 protestants.

La dame la Mort

Bien, bien. Ce sont quelques-unes de mes dates préférées... Ces moments où les croyants s’entretuent au nom même de leur Dieu. Ces évènements les discréditent complètement. Bravo mademoiselle l’Avarice, vous avez mérité une jolie image...
	

La dame la Mort se déplace.
Les fous l’Avarice et l’officier royal se lèvent.






























Les pièces s’assoient.
	





























Diapo :


[image: Résultat de recherche d'images pour "conflits religieux dans le monde"]











67ème  tableau : Maître-Serviteur
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Le cheval marche au pas que demande son Maître.
Le Maître du repas veut aussi se soumettre.
Il se fait serviteur du fou Paralytique.
L’Argent maître-chanteur veut vendre leur cantique.
	
Le cavalier le Maître du repas se lève.
	

	Lecteur Bible

« Avant la fête de la Pâque, Jésus sachant que son heure était venue, l’heure de passer de ce monde au Père, lui, qui avait aimé les siens qui sont dans le monde, les aima jusqu’à l’extrême. Au cours d’un repas, alors que déjà le diable avait jeté au cœur de Judas Iscariote, fils de Simon, la pensée de le livrer, sachant que le Père a remis toutes choses entre ses mains, qu’il est sorti de Dieu et qu’il va vers Dieu, Jésus se lève de table, dépose son vêtement et prend un linge dont il se ceint. Il verse ensuite de l’eau dans un bassin et commence à laver les pieds des disciples et à les essuyer avec le linge dont il était ceint... Lorsqu’il eut achevé de leur laver les pieds, Jésus prit son vêtement, se remit à table et leur dit : ‘Comprenez-vous ce que j’ai fait pour vous ? Vous m’appelez le Maître et le Seigneur et vous dites bien, car je le suis. Dès lors, si je vous ai lavé les pieds, moi le Seigneur et le Maître, vous devez vous aussi vous laver les pieds les uns aux autres ; car c’est un exemple que je vous ai donné : ce que j’ai fait pour vous, faites-le vous aussi. En vérité, en vérité, je vous le dis, un serviteur n’est pas plus grand que son maître, ni un envoyé plus grand que celui qui l’envoie. Sachant cela, vous serez heureux si du moins vous le mettez en pratique...» (Jn 13, 1-5 ; 12-17)
	

Le cavalier le Maître du repas se déplace et montre une serviette blanche.
Le pion l’Argent et le fou Paralytique se lèvent.



	



	Le cavalier Maître du repas

« Depuis Cana, je comprends que, pour être un ‘maître du repas’, il faut sans cesse remettre ses pas dans ceux du maître Jésus. 
	


Les pièces s’assoient.
	



















68ème  tableau : Psaume
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

L’Orgueil par ruse et fraude se voit d’un œil flatteur.
Près de la Mort, il rode, il est le Tentateur.
	
Le roi l’Orgueil se lève.
	

	Lecteur Bible (en psalmodiant)

« Du psaume 35 :

C’est le péché qui parle au cœur de l’impie ; 
ses yeux ne voient pas que Dieu est terrible.

Il se voit d’un œil trop flatteur pour trouver et haïr sa faute ;
Il n’a que ruse et fraude à la bouche, il a perdu le sens du bien.

Il prépare en secret ses mauvais coups.
La route qu’il suit n’est pas celle du bien ;
Il ne renonce pas au mal.

Dans les cieux, Seigneur, ton amour ; jusqu’aux nues, ta vérité !
Ta justice, une haute montagne ; tes jugements, le grand abîme !

Tu sauves, Seigneur, l’homme et les bêtes :
Qu’il est précieux ton amour, ô mon Dieu !

A l’ombre de tes ailes, tu abrites les hommes :
Ils savourent les festins de ta maison ;
Aux torrents du paradis, tu les abreuves.

En toi est la source de vie ;
Par ta lumière nous voyons la lumière.

Garde ton amour à ceux qui t’ont connu,
Ta justice à tous les hommes droits.

Que l’Orgueilleux n’entre pas chez moi,
Que l’impie ne me jette pas dehors !

Voyez : ils sont tombés les malfaisants ;
Abattus, ils ne pourront se relever. » 
(Ps 35, 2-13)
	
Le roi Orgueil se déplace.
La dame la Mort se lève.



























Les pièces s’assoient.
	

















69ème  tableau : Le sixième signe
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Aveugle de naissance, il ouvre enfin les yeux.
Il quitte son Enfance, et se consacre à Dieu.
Le voici envoyé auprès du pion Thomas.
Il est le ‘Siloé’ du Maître du repas.
	
Le cavalier l’Aveugle-né se lève.
	

	Lecteur Bible

« En passant, Jésus vit un homme aveugle de naissance. Ses disciples lui posèrent cette question : ‘Rabbi, qui a péché pour qu’il soit né aveugle, lui ou ses parents ?’ Jésus répondit : ‘Ni lui ni ses parents. Mais c’est  pour que les œuvres de Dieu se manifestent en lui !... Aussi longtemps que je suis dans le monde, je suis la lumière du monde.’ Ayant ainsi parlé, Jésus cracha à terre, fit de la boue avec la salive et l’appliqua sur les yeux de l’aveugle ; et il lui dit : ‘Va te laver à la piscine de Siloé – ce qui signifie Envoyé.’ L’aveugle y alla, il se lava et, à son retour, il voyait... Les juifs posèrent cette question aux parents : ‘Cet homme est-il bien votre fils dont vous prétendez qu’il est né aveugle ? Alors comment voit-il maintenant ?’ Les parents leur répondirent : ‘Nous sommes certains que c’est bien notre fils et qu’il est né aveugle. Comment maintenant il voit, nous l’ignorons ! Qui lui a ouvert les yeux ? Nous l’ignorons. Interrogez-le, il est assez grand, qu’il s’explique lui-même à son sujet.’ » (Jn 9, 1-3 ; 5-7 ; 19-21)
	

Le cavalier l’Aveugle-né se déplace.
Les pions Thomas et l’Enfant et le cavalier Maître du repas se lèvent.



	



	Le cavalier l’Aveugle-né

Enfant, je n’étais pas croyant. Adulte, j’ai eu un grave accident et je suis devenu aveugle. Un jour, j’ai ressenti un puissant appel de la part de Dieu. Je suis rentré dans l’église et j’ai prié. Plus tard j’ai fait ma communion et j’ai reçu la confirmation. Aujourd’hui, je sais que Jésus est ma lumière. 
	





Les pièces s’assoient.
	



















70ème  tableau : Le rébus des rebuts
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Pleurant de solitude, de chagrins déchirants,
Les cœurs en lassitude crient comme des Enfants.
La Mort veut isoler et le Doute est son arme.
Mais Pierre est consolé dans l’amour et les larmes.
	
La dame la Mort se lève.
	

	La dame la Mort

J’ai inventé un rébus. Vous allez voir mes amis, j’ai gardé mon humour cynique...
Mon premier est une note de musique. (LA)
Mon deuxième est aussi une note de musique. (SOL)
Mon troisième est très apprécié du fou la Paresse. (LIT)
Mon quatrième est un ordre que j’aime donner. (TUE)
Mon cinquième est un chiffre. (DEUX)
Mon ‘tout’ est vécue par plus de cinq millions de Français. 
Je suis...la solitude ! Comme il s’agit des gens qu’on oublie, je l’ai appelé le rébus des rebuts de la société ! Allez, je vous la refais :
Mon premier est une note de musique. (LA)
Mon deuxième est aussi une note de musique. (SOL)
Mon troisième est très apprécié du fou la Paresse. (LIT)
Mon quatrième est un ordre que j’aime donner. (TUE)
Mon cinquième est un chiffre. (DEUX)
Mon ‘tout’ est vécue par plus de cinq millions de Français.
Je suis...
	
La dame la Mort se déplace.















Les pièces s’assoient.
	
Diapositives : 

LA (note la)
SOL (note sol)
LIT 
TUE
DEUX
LA SOLITUDE

























71ème  tableau : Saul dans son coin !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur :

Saul était pharisien et voici que l’Amour,
Qui n’est point cartésien, lui fit un joli tour.
	La tour Saul se lève.
	

	La tour Saul (Chantant en RAP).

Je suis Saul dans mon coin.
Saul dans ma tour d’ivoire,
Emmuré de savoirs.
Je suis sûr et certain.
Mais voici que mes murs,
Erigés avec soin,
Se couvrent de fissures,
Depuis l’autre matin.

Je marchais vers Damas,
J’étais Saul, faut me croire,
Le Saul qui croyait voir.
J’étais Saul et hautain.
J’étais Saul et impur,
Mais je l’ai vu de face.
Le cœur du ciel azur 
Est soleil de satin.

Tombé à même le sol,
Ma vision devint noire.
Le matin devint soir,
Plus rien n’était distinct.
Mes yeux, je vous l’assure,
N’étaient plus ceux de Saul !
J’étais Saul sans figure,
Sans couleur et sans teint. 

Dans la ville plus loin,
Ananias me fit boire
A la source, au ciboire.
Je compris mon destin.
J’étais Saul sans futur.
Mais Jésus m’avait oint.
Paul est ma signature,
Car le S a déteint !

C’était le S du Sang :
Victimes expiatoires,
Menées à l’abattoir,
Les païens clandestins !
C’était le S des ‘Sûrs’,
Sur-mesure bien-pensants !
Le S des souillures
Quand on est puritain.

J’étais Saul avec S.
J’étais Saul sans espoir.
Je suis Paul sans pouvoir !
Sans argent, sans butin.
Paul : le P préfigure
La paix et l’allégresse.
Je suis Paul sans armure
Car la paix m’a atteint !
	
La tour Saul se déplace.
La tour Simon-Pierre et le roi l’Amour se lèvent.










































Les pièces s’assoient.
	






72ème  tableau : Intérim
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La dame sans chômer renforce l’Avarice.
L’acte qu’elle commet sert à gêner le Fils.
Elle s’emploie aussi à perturber le roi.
Car l’inter-rimes, ici, aura CDD droits !
	
[bookmark: _GoBack]La dame la Mort et le roi l’Amour se lèvent.
	

	La dame la Mort

Je vous propose un CDD, un contrat de quelques semaines. C’est un contrat intérimaire. Je sais bien que vous préfèreriez un CDI, mais c’est tout ce que j’ai pour le moment. Je pense que c’est un bon poste pour vous, même si c’est un peu loin. Vous connaissez la boîte, vous avez déjà travaillé pour elle, avant qu’elle ne soit rachetée par un groupe étranger. Mais ce n’est qu’un intérim ! 
	

La dame la mort se déplace.
Le fou l’Avarice et le pion Jésus de Nazareth se lèvent.
Les pièces s’assoient.
	
































73ème  tableau : Notre Père
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Pour protéger le roi, il devient tour de garde.
Dans le couloir étroit, les deux tours se regardent.
Pierre et Paul maintenant sont Colonnes d’Eglise !
L’Officier et l’Enfant déjà les canon-isent,
Tandis qu’à bout portant, un fou défie leur for
En leur catapultant les boulets de la Mort.
	
La tour Simon-Pierre se lève.
	

	La tour Simon-Pierre

Nous avions demandé à Jésus de nous apprendre à prier. Alors, il nous a dit : « Quand vous priez, dites : 

Les blancs (chantant sur l’air de Rimsky-Korsakov)

Notre Père qui es aux cieux,
Que ton nom soit sanctifié,
Que ton règne vienne,
Que ta volonté soit faite
Sur la terre comme au ciel.
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour,
Pardonne-nous nos offenses
Comme nous pardonnons aussi
A ceux qui nous ont offensés.
Et ne nous soumets pas à la tentation,
Mais délivre-nous du mal.
Car c’est à toi qu’appartiennent :
Le règne, la puissance et la gloire,
Pour les siècles des siècles.
Amen. »
(D’après Mt 6, 9-13)
	

La tour Simon-Pierre se déplace.
La tour Paul, le roi l’Amour, le pion l’Enfant, les fous l’Avarice et l’officier royal et la dame la Mort se lèvent.











Les pièces s’assoient.
	





















74ème  tableau : La croix
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

La Mort au Golgotha a planté son Orgueil.
La Loi perd ses iotas et commence son deuil.
Sur la croix est écrit Jésus de Nazareth.
Un Officier s’écrie que c’est Dieu qu’on maltraite.
Au sommet du piquet, un serpent en Argent,
En mal domestiqué montre Dieu indulgent.
Tel Moïse au désert, pour prévenir du Doute,
Des maux et des misères, le Christ devient l’absoute.
	
La dame la Mort se lève.
	

	La dame la Mort

« C’était le jour de la Préparation de la Pâque, vers la sixième heure. Pilate dit aux Juifs : ‘Voici votre roi !’ » Mais ils se mirent à crier : ‘A mort ! A mort ! Crucifie-le !’ » Pilate reprit : ‘Me faut-il crucifier votre roi ?’ ; les grands prêtres répondirent : ‘Nous n’avons pas d’autre roi que César.’ C’est alors qu’il le leur livra pour être crucifié. Ils se saisirent donc de Jésus. Portant lui-même sa croix, Jésus sortit et gagna le lieu-dit du Crâne, qu’en hébreu on nomme Golgotha. C’est là qu’ils le crucifièrent ainsi que deux autres, un de chaque côté et, au milieu, Jésus. Pilate avait rédigé un écriteau qu’il fit placer sur la croix : il portait cette inscription : ‘Jésus le Nazaréen, le roi des Juifs.’ » (Jn 19, 14-19)
	

La dame la Mort se déplace.
Les pions l’Argent, le Doute, Jésus de Nazareth, l’Officier royal et le roi l’Orgueil se lèvent.

	

La croix est illuminée.


	Le roi l’Orgueil

Ta prédication est un échec. Ta vie est un échec. Ta croix est le signe de ton échec. Echec sur toute la ligne. Echec, échec...

Le pion l’Argent

Ah oui les chèques !

Le roi l’Orgueil

Echec, échec. Ah, ah, ah, ah ! Echec !

Le pion Jésus de Nazareth

« Nul n’est monté au ciel sinon celui qui est descendu du ciel, le Fils de l’homme. Et comme Moïse a élevé le serpent dans le désert, il faut que le Fils de l’Homme soit élevé afin que quiconque croit ait, en lui, la vie éternelle. Dieu, en effet, a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils, son unique, pour que tout homme qui croit en lui ne périsse pas mais ait la vie éternelle. Car Dieu n’a pas envoyé son Fils dans le monde pour juger le monde, mais pour que le monde soit sauvé par lui. » (Jn 3, 13-17) 

Le fou l’Officier royal

« Vraiment, cet homme était Fils de Dieu. » (Mc 15, 39b)
	

Les rouges ricanent.


Le pion l’Argent montre un carnet de chèques.
















Les pièces s’assoient.
	










75ème  tableau : Heureux !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

Le fou ôte le Doute et Thomas est heureux.
La tour met banqueroute le grand roi ténébreux.
La Mort et la Paresse autant que la Luxure,
Ici encore agressent, mais l’échec les censure !
	
Le fou l’Officier royal, le pion le Doute, la tour Simon-Pierre et le roi l’Orgueil  se lèvent.
	

	Lecteur Bible

« Or huit jours plus tard, les disciples étaient à nouveau réunis dans la maison et Thomas était avec eux. Jésus vint, toutes portes verrouillées, il se tint au milieu d’eux et leur dit : ‘La paix soit avec vous.’ Ensuite il dit à Thomas : ‘Avance ton doigt ici et regarde mes mains ; avance ta main et enfonce-la dans mon côté, cesse d’être incrédule et deviens un homme de foi.’ Thomas lui répondit : 
	
Le fou l’Officier royal se déplace et prend le pion le Doute.
La dame la Mort, le cavalier la Luxure, le pion Thomas et la dame la Mort se lèvent.
	



	Le pion Thomas

Mon Seigneur et mon Dieu.
	
	

	Lecteur Bible

Jésus lui dit : ‘Parce que tu m’as vu, tu as cru : bienheureux ceux qui, sans avoir vu, ont cru.’ »  (Jn 20, 26-29)
	
	

	Les blancs (chantant ‘Heureux bienheureux’)

La paix soit avec vous.
Avance ton doigt.
Regarde mes mains.
BIENHEUREUX.
Mon Seigneur et mon Dieu,
Répondit Thomas,
Mon Dieu, mon Roi.
BIENHEUREUX. 

Car encore aujourd'hui son cri retentit :
Saint et bienheureux !
Fais-toi humble et petit, Jésus Christ te dit :
Saint et bienheureux !
Au-delà des apparences,
Génération d’espérance.
	
















Les pièces s’assoient.
	













76ème  tableau : En fer !
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur

L’Orgueil se réfugie dans ses appartements,
Dans sa métal-orgie, dans ses en-fer-mements.
	
Le roi l’Orgueil se lève (morceau d’orgue ténébreux).
	

	Le roi l’Orgueil

Je suis comme une bête avec des dents de fer, confer le livre de Daniel (Dn 7, 7). Je suis cette sorte de bête et ne pensez pas que je joue la comédie, la Divine Comédie ! Une sorte d’Enfer de Dante ! Même si dans l’Enfer de Dante, il y a plusieurs sphères, et qu’il faut se faire à Lucifer qui vocifère... Il fait en sorte que personne ne sorte. Bref, comme a dit Vanessa Paradis, ‘Je ne joue pas la comédie !’. Il est évident que si je m’enferme dans un recoin sans lumière, c’est parce que j’ai la ferme intention d’entonner une ardente chanson mortifère, qui permettra de plomber l’atmosphère. Je retourne donc à mes affaires et je n’en démords, car avec le plomb et le fer, j’espère me faire... des dents en or !
	

Le roi l’Orgueil se déplace.







Le roi l’Orgueil s’assoit.
	






























77ème  tableau : le huitième signe
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Narrateur Joueur
A la fin du chemin, quand tout est achevé,
Jésus ouvrant les mains, voudrait être abreuvé.
Un chiffon de vinaigre brûle sa bouche en sang.
Il crie de sa voix maigre qu’ils sont tous innocents.
Il incline la tête au moment de sa Mort.
Mais le disciple esthète voit la beauté du corps.
L’Evangéliste Jean témoigne en vérité,
Que bien plus que l’Argent, seul l’Amour est coté !
C’est ainsi que naissait l’EgIise fraternelle :
Par son côté blessé, la rendait éternelle.
Car du cœur jaillissaient des fontaines d’eau vive,
Et le sang remplissait la coupe des convives.
Après le premier signe, vécu au mariage,
A Cana, près des vignes, le Christ est le cépage.
L’apôtre bien-aimé reçoit Marie pour Mère.
Et l’Amour essaimé est plus grand que la mer.
	
Le pion Jésus de Nazareth se lève.
	

	Le pion Jésus de Nazareth
« Ma vie nul ne me l’enlève mais je m’en dessaisis de moi-même. » (Jn 10,18)
Lecteur Bible
« Près de la croix de Jésus se tenaient debout sa mère... Voyant ainsi sa mère et près d’elle le disciple qu’il aimait, Jésus dit à sa mère... »
Le pion Jésus de Nazareth
« Femme, voici ton fils. »
Lecteur Bible
« Il dit ensuite au disciple... »
Le pion Jésus de Nazareth
« Voici ta mère. »
Lecteur Bible
« Et depuis cette heure-là, le disciple la prit chez lui. Après quoi, sachant que dès lors tout était achevé, pour que l’Ecriture soit accomplie jusqu’au bout, Jésus dit... »
Le pion Jésus de Nazareth
« J’ai soif. »
Lecteur Bible
« Il y avait là une cruche remplie de vinaigre, on fixa une éponge imbibée de ce vinaigre au bout d’une branche d’hysope et on l’approcha de sa bouche. Dès qu’il eut pris le vinaigre, Jésus dit :... » 
Le pion Jésus de Nazareth
« Tout est achevé. »
Lecteur Bible
« Et inclinant la tête, il remit l’esprit. » (Jn 19, 25a.26-30)
Lecteur Bible
« Les soldats vinrent donc, ils brisèrent les jambes du premier puis du second de ceux qui avaient été crucifiés avec lui. Arrivés à Jésus, ils constatèrent qu’il était déjà mort et ils ne lui brisèrent pas les jambes. Mais un des soldats, d’un coup de lance, le frappa au côté et... »
Le pion Jean
« ... aussitôt il en sortit du sang et de l’eau. » 
« Celui qui a vu a rendu témoignage, et son témoignage est conforme à la vérité pour que s’accomplisse l’Ecriture...» (Jn 19, 32-35a.36b)
	


Le pion Jésus de Nazareth se déplace.



















Silence.
Jésus incline la tête.



Le pion Jean joue du violon puis annonce...
La dame l’Eglise apparaît (couronnement du pion Jésus de Nazareth) .
	



	Narrateur Joueur
L’Esprit Saint est l’auteur de ce jeu d’Evangile,
Le principal acteur dont le jeu est subtil.
Le diable n’est pas mat et il agit toujours.
Mais le corps en stigmates est le signe d’Amour.
Ainsi est l’Espérance : Christ est ressuscité !
Et l’histoire a un sens car Dieu l’a visitée.
	



Les pièces quittent la scène.
	


78ème  tableau : final
	Texte
	Gestes / Mise en scène
	Eclairages

	Toutes les pièces (refrain en boucle)

Sur ce grand échiquier,
Nous avons raconté,
Avec l’aide des pions,
L’histoire du Salut.
Sur ce grand échiquier,
Nous avons rejoué,
Avec notre passion,
La Passion de Jésus !
	

Les pièces se présentent deux par deux. En arrivant sur la première case, elles saluent, puis vont se placer selon le schéma. 
	

Multicolores
Flashs...

Montage de présentation des acteurs et techniciens.
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